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INTRODUCTION 
Les services informatiques mettent souvent à la dispo-
sition des gestionnaires une masse importante d'informations 
sous forme d 1 étatè imprimés. 
Or. les utilisateurs ne désirent pas nécessairem~nt disposer 
en une seule fois de toutes les informations auxquelles ils 
peuvent accéder. Ils souhaitent au contraire choisir parmi 
un ensemble de données, celles qu'ils considèrent comme uti-
les à leurs préocc~pations du moment. 
~e but de ce travail est de réaliser un langage qui per-
met aux · gestionnaires d ' ·6btenir à la demande, les renseigne-
ments dont ils ont exactement besoin. 
Ce langage ne devrait pas prétendre à une trop grande 
généralité car nous nous sommes limités à un champ d'appli-
cation bien défini, à ~avoir les_budiets_de_la_Province_de 
Namur. 
Puisque, comme nous le verrons dans la suite, on ne peut 
pas déterminer à l'avance quelles sont les informations dont 
aura besoin le gestionnaire, la première étape de notre tra-
vail a été d'étudier les applications de gest i on relatives 
atrl' budgets . 
Ceci nous a permis d'analyser quelques questions dont 
les gestionnaires auraie.nt besoin de connaître la réµonse. 
Nous avons ensuite défini les caractéristiques que doit 
préeenter le langage en tenant compte des besoins qui sont 
apparus dans les applications examinées. 
II 
Nous avons retenu les caractéristiques suivantes: 
- un langage simple, c'est à dire pouvant être utilisé direc-
tement par un utilisateur non-informaticien; 
- un langage conçu pour des applications d'aide à la décision 
et offrant des possibilités d'utilisation conversationnelle; 
ceci 1)ermettrai t aux gestionnaires d'obtenir des réponses 
dans lés qélais les plus brefs; 
- un langage présentant des possibilités d'évolution, c'est 
à dire pouvant Atre adapté constamment au développerue11t des 
applications. 
E.nfin, conn'aissant les applications et les caractéris-
tiques du langage, nous avons proposé des commandes et pro-
cédé à la définition d'une syntaxe. 
Dans l'état actuel du travail, nous n'avons pu passer 
au stade de la réalisation pratique sur ordinateur; nous 
resterons donc au niveau de"l'analyse du probl~me". 
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CHAPITRE I: DESCRIPTION DES DIFFBRENTS :DUDGETS 
=============================================== 
1 • 1 • Le budget provincial (1) 
1.1 .1. Nature_du_budget_provincrial 
Le budiet Provincial _est régi par l'arr~té roy a l portant 
réglement général sur le contrôle des eng agements de dépenses 
et sur la comptabilité des provinces. 
C'est donc un budget légal, contrairement au bud g et ana lyti-
que qui découle d'une organisation interne de g estion, propre 
à la Province de Namur. 
Le fait que le budg et provincial soit lég al impose o:e r taines 
contraintes d'orga~isation et de structure dont doit tenir 
comp te l'informaticien. 
1.1.2. Contenu_du_budget_provincial 
Le budget provincial comprend trois volets: 
- le budget ordinaire: ce sont des prévision s en dé p enses et 
en recettes de sommes nécessaires pour le f onctionnement de 
la Province. 
- le budget extraordinaire: c'est le budget prévu pour les 
investi s sements de la l' rovince. 
- le budget pour ordre: c'est l'ensemble des prévisions d'opé-
rations sur des fonds qui ont reçu une affectation particu~ .. 
lière. Il comprend notamment les opérations effectuées pour 
compte de tiers ou de services étrangers à la Province.(ex: 
le fonds des pensions), 
tians 1 1 ens~mble, on p eu t dire que le dro i t bud gé taire a p pli -
eablê e n matiere de budg et de l' E t at , 1 1 e s t au §i @fl CO qui 
concerne le budget prov inc ial. Un parallélisme a ssez c omp l e t 
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existe dans l'élaboration, le_vote, __ les_corrections en cours 
d'exercice, l'exécution et le contrôle des budgets. 
1.1 .J. Elaboration du budget provincial 
- --------------------------------
Le projet de budget provincial est établi par la Députation 
Permanente du Conseil Provincial. Il est dressé d'après les 
résultats du comµte , de l'année pénultième, _les prévisions du 
budget de l'année en cours, les propositions dtin1 ent jus tï:fiées 
des établissements et services provinciaux ainsi que tous les 
· éléments établissant les droits et les obligations de la 1'ro-
vince. 
Ce projet est appuyé en outre de documents permettant d'éta~ 
blir le bien-fondé des crédits de recettes ou de dépenses et 
d'éclairer le Conseil Provincial et l'autorité de tutelle 
sur la si tua tion financière de la i"rovince. 
On voit déjà appara.î.tre ici l'importance de documents qui 
doivent être édités. Comme nous le verrons plus loin, cette 
importance existe à tous le~ autres niveaux de décision. Cette 
étape est assez importante p arce que la valQur du budget, et 
son équilibre notamment, dépendant eri partie de l'exactitude 
des prévisions faites, 
1. r.4~ Vote_et_approbation_du_budget_provincial 
1.e Conseil t 'rovincial, saisi de ce projet de budget, arr~te 
les comptes de l'exercice écoulé et~~~~ le budget, 
La loi provinciale exige qu e les délibérations et les résolu-
tions du Conseil Provincial arr~tant le budget soient transmises 
sans délai au Ministère de l'Intérieur pour être soumises à 
l'approbation du Roi avant d'être misps à exécution, 
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1.1 .5. Correction_des_autorisatiuns_budgétaires 
Pendant l'application du budget, la loi permet certaines 
corrections. Celles-ci sont d'autant plus nécessaires qu'en 
d~hors même de toute erreur, des événements nouveaux peuvent 
modifier les prévisions budgétaires. Ces erreurs ou insuffisan-
ces d'oivent être surtout corrigées à l'égard des autorisations 
de dépenses, car elles · pourraient empêcher la l 'rovince de 
fonctionner et de faire face à des dépenses nécessaires e t 
urgentes. 
On distingue deux catégories de corrections: 
1.1 .5.1. les modifications budgétaires 
Ce sont des mises à jour à entreprendre sur l e s articles {a) 
du budget provincial. Il s'agit des réductions ou des augmen-
tations des crédits budgétaires déjà accordés aux services 
provinciaux. 
Ces modifications ( 9 au maximum ,:pour un article budgétaire) 
portent soit sur le nombre d'articles du budget, soit sur le 
contenu de ~ articles. 
1.1 .5.2. les t r ansferts budgcitaires 
On appelle transfert l'utilisation d'un cr ~dit budgétaire à 
une fin au Lre que celle à laquelle il a vait é t é aîfecté lors 
du vote du budget (2). 
Il existe à l'intérieur du btidget provincial deux ~rticles 
intitulés "crédit destiné à pallier l'insuffisance de crédits 
budgétaires pour des dépenses obligatoires". Ces articles spé-
ciaux servent d'origine à ces mouvements de transfert. L'un 
sert de réserve aux articles du budget ordinaire, l'autre aux 
articles du budget extraorditiaire. 
(a) article est utilisé ici dans le sens de rubrique comptable 
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Tant en ce qui concerne les wodifications · que les transferts, 
les résolutions du Conseil l'rovincial mo<lifiant le budget sont 
établies d'après un modèle faisant connaitre, pour chacun des 
budgets ordinaire et extraordinaire, outre le~ changements 
à apporter, la situation des prévis i ons du budget avant et 
après modification, 
Ces résolutions sont transmürns a .u ~Jinis tère de l' I ntérieur 
pou r approbation (1) 
1,1 .6. L'~xécution_du_budget 
Le budget provincial, une fois voté et approuvé , entre dans 
la phase d'exécution. Celle-ci est assurée par un ensemble 
de procédures administratives qui permettent d'effectuer les 
dépenses et les recettes autorisées par le bud get~ 
Nous n'avons pas à analyser ces procédures dans leurs détails 
techniques, ma is en résumé, on peut dire que l'exécution du 
budget ne s'effectue. p a s d~ la même manière ~ourles recettes 
que pour les dépenses, 
1 .1 .6.1. exécution des dépenses 
Un distingue quatre stades dans l'opération ~e dépenses: 
!'engagement, !:~~~~~~~~~~~~~t, la_liquidation_et le_paiement. 
Cette distinction repose sur plusieurs fondements: ~ r assurer 
· la clarté et la précision des opérations de dépenses, en 
permettant d'en séparer nettement les diverses phases; 
- permettre • 
de détenniner le moment exact à partir duquel la l'rovince est 
engagée; 
- permettre 
d'établir une sorte de séparation des pouvoir• à l'intérieur 
des opérations de d6pen~es, en confiant leurs diverses phases 
à des autorités différentes 
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- l'engagement est le fait générateur de la déperise provinciaJ.~; 
- la_liquidation est la reconnaissance de la réalité et de la 
légalité d'une dépense, de même que son imputation à charge du 
crédit ·budgétaire adéquat; 
- l'ordonnancernent des dépenses constitue l'ordre de payer 
adressé par l'oruonuateur au comptable; 
- !!_f~!!~!~! de la dépense par le comptable • 
1 ,1 .6.2. l'exécution des recettes 
Il faut un titre légalement · établi (facture ou déclaration de 
créance) pour opérer une recette. 
Ces titres sont ét a blis à l'occasion de prestations, fourni~ 
tures ou travaux effectués par les établissements et services 
provinciaux pour compte de tiers ou d' a utres services provin-
ciaux . 
Les recettes sont effectuées par l'intermédiaire d'agents 
comptabies dè l'Etat . ou de receveurs spéciaux. 
1,2. Le budget . analytique (5) 
1~2.1 ~~!!~~-de_budget_analytique 
Le budget analytique de la Province de Namur constitue une 
prévision de dépenses (ou recettes) sur un an: 
- pour une nature de dépenses (ou recettes) 
données, celle-ci appartient à un service donné (5); 
·_ ce budget n'est pas réglementé par une 
loi; 
il a été spécialement aménagé pour 
facilit.er l'examen des conditions internes de .fonctionnement 
de la Province eh p our donner · aux responsables provinciaux 
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toutes les informations utiles pour les aider à prendre des 
décisions. 
Il devrait (5) permettre notamment: - l'analyse des 
charges et une observation de leur évolution; 
- la comparai-
son des charges aux prévisions; 
- l'analyse 
des écarts entre les charees réelles et les prévisions. 
1 .2.2. Intérêt du budget analytique 
----------.-----------------
Le budget analytique de la Province réponà à un certain souci 
de décentralisation de gestion. 
ne manière tout à fait générale, une g estion budgétaire se 
f'ait en trois étapes chaque ' rois que les gestionnaires se 
trouvent confrontés à · une décision (4), à savoir: 
- la_prévision: étude préalable de la décision, possibilité 
et volonté de l'accomplir; 
- la_budgétisation: définition des objectifs et des moyens 
propres à les atteindre; 
- le contr6le: écarts obtenus entre l'objectif et la réalisa-
tion, explication et exploitation de ces écarts. 
Dans une gestion très centralisée, l'accomplissement optimal 
de ces trois étapes devient difficile; il existe trente deux 
services provinciaux dis1Jersés géographiquement; la nature 
et les dimenSions de différents services sont très diversifiée5 . 
D'où l'intérêt de confier à divers chefs de services certaines 
responsabilités de gestion. 
A tout moment, les documents budgétaires rapprochant prévisions 
et réalisations peuvent être établis, il devient alors aisé 
-au uiveau intéressé de juger l'acti o n des subordünnés • 
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1.2.3. Le_contenu_du_budget_analytiq~e 
I.e budget analytique est une ventilation du budget provincial 
ordinaire (a). 
1~n d'autres termes, l' é.ilirnentation du budget analytique est 
obtenue par les .. crédits inscrits au budget provincial. Aucun 
article analytique ne pourra Atre créé sans que le crédit dis-
ponible de l'article du bude-et provincial dont il est issu soit 
· suffisammant approvisionné. Ce crédit disponible est appelé 
"s~lde non ventilé en comptabilité analytique". 
Nous appellerons' ' " article père", 1 'artic 1 e du budget provincial 
dont un ou plusieurs articles analytiques sont issus. 
1.2.4. Transferts_affectant_le_budget_analytique 
Il arrive qu'en cours de gestion, des mouvements de transferts 
influencent le contenu du budget a nalytique. Ces transferts 
peuvent être de trois natures différentes œt répondent aux 
besoins d'effectuer des"corrections" sur le budget dnalytique. 
Le premier type de transfert s'effectue du ccrédit disponible 
de l'article du budget provincial vers un article du budget 
analytique. 
Un tran~fert peut avoir lieu dans le sens inverse, c'est à dire 
un transfert du crédit d'un article du budget analytique vers 
son article père du budget proviricial. Ce mouvement a pour effet 
d'augmenter le crédit disponible à l'article du budget provin-
cial. 
Enfin, un dernier type de transfert peut se réaliser entre 
deux articles du budget analytique µossédant le mime article 
(a) Les budgets extraordinaire et pour ordre sont gérés par 
l 'Administra tian Centrale de la l' rovince; ils ne sont pas ven-
tilé~ en bu~get analytique, c elui-ci est un b~dget décentralisé. 
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père · dans le budget provincial. Ce mouvement perinet ce..rtains 
aménagements de gestion à l'intérieur d'un même service provin-
cial. 
1.J. Conclusion 
Le budiet provincial relève du domaine des finances publiques, 
de la loi sur le contrôle général <les · engagements et de la 
comptabilité des provinces, matières vastes qui dépassent le 
cadre de cette étude. 
Dans ce chapitre, nous nous sommes efforcés tle résumer les 
dispositions b~<lgétaires qui nous paraissaient @tre les plus 
importantes pour notre travail. 
Nous espérons que cette démarche facilitera la compréhension 
de la suite du travail, notamment la nature et la justifica~ 
tion de plusieurs applications informatiques qui seront abor-
dées. 
-9-




Nous ne pouvons pas proposer un langage d'édi-
tion sans dire un mot des fichiers, car c'est autour d'eux que 
doivent s'org aniser les différents traitements. 
Dans un système intégré de gestion, on peut regrouper les in-
formations sous forme . de bases de données. Les objectifs assi-
gnés à une telle L1émarcl1e sont de deux types: 
- modélisation d'un certain "monde réel" sur lequel fonctionnera 
une organisation; 
- optiniis a ti u n de l a fonctiun dis vonibilité des données dans 
un sys tè ir: e informatique ( 6). 
Un Lies rôles assignés à u n e base de données 
e·st de résoudre un problème de communication entre les utili-
sateurs (gestionnaires) de résui"t_a_t _s_ et la masse di informations 
enregistrées. Ce rôle exige 1 1 existence d'un inter.face de descrip-
tion des données en t e r111es indépendants de toute solution in-
form a tique, qui puisse ·être compris par le gestionnaire. 
C'est dans ce ~ontexte que nous décrivons ci-
après un sous-schéma (a) contenant toutes les informations 
relatives aux budgets analytique et provincial. Ce sous-schéma 
exprime un certain nombre de besoins en in f ormations qui seront 
utili s ées lors de l'analyse des applications. 
(a) nomenc lature COll/ l:>YL pour désigner uu sous-ensemble de 
données dont un ensemble d 'applications a besoin. 
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2.1. Structure conceptu~lle (6) 
Dans tous les processus d'analyse devant conduire à une 
réalisation, la première µhase (structure conceptuelle) a 
pour rôle la délimitation du domaine d'application de la réa-
lisation et la réduction du cahier des charges pour la phase 
suivante. 
Cette structure est le point d'accord entre informaticiens 
et utilisateurs. Elle doit contenir: 
- la définition des infurmations du systàme et des relation~ 
qui les lient; 
les propriétés qualitatives de ces informations; 
- les propriétés quantitatives de ces informations; 
- l'expression Lies besions connus sur les informations décrites; 
- les propriétés quantitatives de ces besoins. 
Grâce aux contacts multipes que nous avons eus avec le 
personnel du CIGER eL en consultant le dictionnaire des infor-
mations (5), nous avons élaboré , une structure conceptuelle 
des données relatives aux:uudgets. 
2. 1 • 1 • Dé finit ions des informa t ·ions 
Compte tenu des ap~lications connues, nous avons distingué 
les types ctiobjets: article budgétaire, article analytique, 
transferts, modifications, fonctions, nature économique. 
article budgétaire: l'ensemble des réalisation s de l'objet 
article budgétaire constitue le ficl1ier "budget provincial". 
A cet objet sont associées les caractéristiques suivantes: 
- exercice: année civile à laquelle se rapporte le budget 
établi; 
- nature du budget code permettant de savoir si l'article 
du budget appartient au budget ordinaire, 
extraordinaire ou pour ordre; 
- code fonction: code permettant d'identifier un article du 
budget fonctionnel; 
- c6de économique: déterwine la nature de la dépense ou de 
la recette; 
- numéro d'ordre: un numéro permetLant de distinguer les 
articles ayant un même code économique 
et fonctionnel; 
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- nature d'un article: chaque article budgétaire J_,eut avoir 
deuÀ natures: être une dépense ou cons-
tituer une recette; 
- caract~re de crédit: un code permettant de savoir si le crédit 
consenti à un article est obligatoire 
ou facultutif; 
- solde non ventilé en comptabilité analytique: la différence 
entre le crédit d'un article du budget 
provincial et la somme des crédits ver-
sés sur chacun des articles du budget 
analytique lui correspondant; 
- chapitre: une subdivision du budget dans la classiflication 
officielle; 
~ crédit budgétaire initial: monLant attribud par le Conseil 
Provincial en début d'exercice 
pour faire face à un type de 
dépenses(ou de recettes) défini 
par · l'article du budget; 
- crédit mis à jour: crédit prévu à un article du budget et 
mis~ jour apràs une modification budgé-
taire ou une décision du Minist~re de 
l'.tntérieur. 
article analytique: 1,'en~emble des réalisations de l'objet 
' ••• t t ' • ' ' ' t • t t ! ' ' 
article analytique constitue le fi , hier~udget ahalytique". 
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A cet objet sont associées les caractéristiques suivantes: 
- exercice: année civile à laquelle se rapporte l'exécution du 
budget; 
- code service: code attribué à un service dans les plans 
com p tables de la Province; 
- code section: code attribué à une section d'un service dans 
les plans comptables; 
( 
- c~de nature de charges: code attribué à une nature de charges 
reprise dans les plans comp tables 
analytiques des établissements pro-
vinciaux; 
- crédit budgétaire analytique initial: partie d'un crédit 
budgétaire global affecté à une section et/ou 
une nature de charges a•un service, à l'ouve~-
ture du b.udget; 
- crédit bud g étaire anal ) tique mis à jour: partie du crédit 
budgétaire global mis à jour affe cté à une 
section et/ou à une nature de charges et pouvant 
subir des modifications internes dans un même 
article budgétaire global (5); 
- transferts: trJnsferts (montants) d'une partie de crédit d'un 
article budgétaire analytique au solde non venti-
lé en comptabilité analytique de l'article du 
budget provincial dont l'article a nal~tique est 
iss~; 
nom du servi c e provincial: nom d'un service tel qu'il est 
repris dans les pla·n s comptables;. 
- nom de la section: nom de la section dérini dans les plans 
comptables provinciaux; 
- nature de l'article: code détermin ant si l'article est une 
d é pense ou une recet te ; 
-lJ-
- nature de charges: dénomination des natures de cttarges repri-
ses dans les plans comptabl e s des établis-
sements provinciaux. 
Objet 11 modifications (budgétaires)": A un objet modifications 
. . . . . . . . . . . ...................... . 
seront associées les caractéristiques suivantes: 
- numéro: le numéro d'orc:tre de la wodiîication budgétaire, se 
rapportant a u rang d'une réunion de la Députation 
P ermanente ou ci\l __ conseil Provincial; 
~ date: la date à laquelle est intervenue la modification; 
- montant: la modification en plus ou en moins apportée au 
crédit budgétaire d'un article. 
Objet "transîerts (budgétaires)": A un transfert sont asso-
ciées les caractéristiques suivantes {a): 
numéro: numéro d'ordre du tranfert budgét a ire; 
- montant: la valeur e n francs du crédit transféré; 
- date: date à laquelle a eu lieu le transfert. 
Objets "fonction" et "nature du crédit": 
"~our que ·1es budgets et compLes puissent Atr~ rendus utiliHa-
bles com ,e instruments d'informations, il faut qu'ils soient 
adap t és aux exigences du traitement direct µar l'ordinateur. 
C'est pourquoi ils sont pourvus de codes_statistiques. 11 { 11) 
objet FOJ\ CTl u N: une fonction est une subdivision du budget 
économique et fonctionnel (b). A un objet "fonct·ion" sont as-
sociés: - u n code statistique 
- un libellé: le nom de la fonction. 
(a) l'ransfert d'un crédit d' un a rticle de réserve vers uu autre 
article du bud g et provincial. 
(b) voir en annexe 
nomiques. 
la t ab le d e s fonctions . et des natures éco-
-1 ~ -
Objet "nature du crédit" (a): C'est la n a ture des crédits 
telle qu'elle est définie dans le budget économique et fonc-
tionnel . J\. une nature du crédit sont associées: 
- un code statistique 
- un libellé: nom du groupe économique 
auquel l'article appartient 
~ . 1.~. Helations_sé~tiques_entre_les_différents_objets (b). 
Les relations sémantiques que nous allons définir reposent 
enti è rement sur les applications décri tes aux paragraphes i -1. .i $. ~-
Lorsque nous associerons un type d'objets à un autre, nous as-
socierons implicitement c~ dernier au premier. 
- La relation l l): article budgétaire vers article analytique. 
C'est une relation nécessaire pour notre problème, car elle 
répond à la nécessité de résoudre des problèmes du gen~e: 
pouvoir déterminer comment un article du budget a · été ventilé 
en budget analytique. 
-La· relation (2): article bud g étaire vers transferts. 
Exemple d'utilisation: on s'intéresse à tous les transferts 
ayant influencé un article du budget déterminé. 
-).a relation (J): article b~dgétaire vers fonction, 
C'est une relation importante pour notre problème car elle 
permet d'effecLuer des totalisations des crédits par fonction. 
(a) voir table des codes économiques en annexe 2 

























































































































































































































































































































































































































































- La relation (4): article budgétaire vers nature du crédit. 
C'est également une relation intéressante ~our 11ous, car 
les utilisateurs demandent souvent à connaître les totaux 
des crédits budgétaires par nature du crédit. 
- La relation (5): article budgétaire vers modifications. 
C'est une relation qui concerne tous les mouvements de 
modification légale pouvant influencer un article budgétaire. 
2.1 .J. Propriétés_qualitatives_des_informations_décrites 
(voir diagramme p. 15) 
- A un article budgétaire correspond CJ ou plusieurs articles 
analytiques. 
- A un article budgétaire ne peut correspondre que n modi-
,fication budgétaire au l}linimum et 9 au maximum. 
- Le nombre de trans f erts par article budgétaire ne peut 
dépasser ~,1 9. 
- A un article analytique corresponà 1 article père au minimum 
et 1 au maximum. 
- A une fonction et à une nature du crédit peuvent correspon-
dre au minimum O article budgétaire et au ma~imum un nombre 
indéterminé d'articles budgétaires. 
-
A un article budgétaire ne peut correspondre au minimum 
qu'une fonction et qu'une nature du crédit et au maximum 
qu'une :fonction ou qu'une nature du crédit. 
-
A un trans:fert ou à une mod i fi ca t i ·on ne peut correspondre 
au minimum qu'un article budg~t ct ire et au maximum qu'un 
ar~icle budgétaire. 
Ces propriétés qualitatives sont décrites car lors des 
mises à jour, le syst~me doit pouvoir véri:fier leur validité. 
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~.2. La structure d'accès 
~.~.1~ Rôle de la structure d'accès 
------------------ ·---------
Le r6le de la structure d'accès est .de décrire des chemins 
d'accès aux données. Tous les résultats attenuus doivent 
pouvoir @tre extraits de cette struct~re. 
Compte tenu du fait que la plupart .des int'o r111ations sont 
utilisées par plusieurs applications, la structure d'accès 
joue un r8le d'optimisation globale de l'enseruble des pro-
grammes ( b). 
Les accès ctéïini s dans cette structure sont les seuls a ccès 
auquel~ pourra 1·aire appel l'utilisateur. 
2.2.2. Les_relations_d'accès_entre_les_différents_types_d'objets 
(voir le graphique d e la structure d'accès p.19) 
Les arcs orientés représentent un chemin d'accès entre deux 
types d'objets. 
Les objets de type article budgétaire et de type article 
analytique pourront ~tre atteints au moyen d'une clé d'accès 
comme indiqué sur le diagramme. 
Pour notre tra~ail, les relations d'accès décrites sur ce di a -
granune· seront les seuls chemins suivis par l'utilisateur pour 
tout travail sur les données. 
Il y a toujours plusieurs structures po s sibles et dans le 
choix de construction de la structure d' a c c ès, il faut faire 
un compromis entrë' les p erformances attendues et les prises 
en compte automatiques de certaines contrai n tes. 
Le but de ce travail n'étant pas la construction d'un e struc-
t ure d' a ccès, , n:ous n ous; s oinmea, eff ,or è é s de proposer u n e 
-18-
strucLure d'accès simple, qui tienne compte des problèmes 
à résoudre et de la structure existant actuellement {a). 
C'est un choix que nous avons fait et nous croyons qu'il r6pond 
aux probl~mes à r6soudre~ 
{a) Pans le système informatique actuel, l'ensemble des 
occurences des objets d e type articl e bud gé t a ire et ar ticle 





































































































































































































































CHA P .fT lt.l!; lll: J:,.;1'AT ACT UEL UE L I lNFOHMATIS ATION 
=== ====== ===================================== 
Dans son état actuel, la gestion automatisée 
des budgets provinciaux se prés en te non pas com,ne une appl ica-
tion limitée, mai~ comme un ·domaine int e rférant avec pl us ieurs 
applications donnant lieu à de nombreux traitements - informati-
ques, Pour ne citer qu'un exemple, la comptabilité des enga-
g ements est informatisée et cette application a beaucoup d'in-
:fluence sur la gestion des budgets, 
Une description e x haustive et détaillée de ces applications 
ne s'irnpo~e pas ici. Nous limitons notre ex a men a u x ap p lications 
relevant uniquement de la gestion des budgets et utilisant lé 
sous-schéma décrit à la page 113. Ce sont les seules applications 
qui intéressent notre travail. 
"J .1. Aide à l'élaboratiori du budget 
J.1.1. Création_du_budget_provincial 
Le système informatique est actuellement utilisé comme aide 
à la décision lors de l'élaboration du bud g et. 
Le principe peut se résumer comme suit: à partir du budget 
provincial (fichier) mis à jour ue l'année en cours, on 
produit une projection pour l'année suiva nte. Sur base de 
ce budget, les responsables pourront prendre la décision de 
modifi~r, de supprimer ou d'ajouter des articles. 
Après chaque réunion, les mod ifications appo r tées à l'image 
précédente seront introduites dans le sy s tème et celui-ci 
éditera une nouvelle iwago du budget pour l'année suiva nte. 
Cet apport de l' i n f ormatique p ermet aux respons a bles 
provinciaux de mesurer l 'incidence de d iverses opt i ons de 
d, penses ou de recettes s ur le budget provincial, 
·3.1 .~. Création_du_budget_analytique 
1•our qu'un article du budget anal y tique soit créé, il faut 
qu'il existe un crédit disponible dans le "s~ltt.e non r,ventilé 
en comptabilité analytique d'exploitation" de l'article père 
au budget provincial. 
Le procédé actuel de création du budget analytique est le 
suivant: - apr~s la réouverture (a) officielle du budget 
provincial, le système réouvre automatiquement le budget 
analytique av~c les valeurs de crédit du budget analytique 
existantes; 
- lorsque les crédits disponibles du budget provincial 
ne sont pas suffisam~ent approvis~onnés pour couvrir les cré-
dits analytiques correspondants, ces derniers sont automatique-
ment refusés par le système; 
- après les aménagements opérés par · les responsables 
et les mises à jour nécessaires effectuées, plusieurs états 
imprimés sont édités et combarés jusqu'à l'obtention d'un 
budget analytique définitif. 
J.2. Les mises à jour des budgets . 
Actuellement, les mises à jous sont les applications les 
plus fréquentes au niveau de l'exploitation des fichiers 
budgets. En eî:fet, les gestionnaires sont ainsi certains que 
pour toute application de gestion sur ces fichiers, les trai-
tements sont effectués sur des donnée& correspondant à l'état 
le plus récent des informations. 
Examinons à présent les mises à jour réalisées par le syst~me 
actuel par type de budF,et, 
(a) reprise pour l'année en cours du budget mis à j6ur de . 
l'annép p~écédente . 
. ' 
-22-
J .2.1. Mi•es_à_jour_du_budget_provincial (5) 
- Création d'un article du budget provincial: c'est une opéra-
tio~ classique de créa~ion. On crée l'article dans le fichier 
budget et le système devra toujours ganler trace du montant 
(crédit) de l'aYticle lors de sa création. 
- Création d'un article par modifiaation budgétaire: la même 
opération que la précédente mais ce deuxième mouvement l'in-
tervient qu e par une modiîication budgétaire. 
- .l!.hregistrement · ct•une modification budgétaire: le crédit mis 
à jour d'un article est augmenté ou diminué à concurrence du 
montant de la modification budgétaire. La date de la modifi-
cation budgétaire et le montant doivent être enregistrés. 
- Enregistrement d'un transfert: l'opération se déroule en 
plusieurs phases: - tester si l'article "de réserve" est suffi-
samwent approvisionné, sans quoi le mouvement est rejeté; 
- soustraire le montant du t~ansfe r t du 
crédit mis à jour dè l'article "réserve"; 
- ajouter le montant du transfert au crédit 
de l'article bénéficiaire du transfert; 
- garder le montant du transîert avec sa 
date de création. 
- ~uppression d'un article du budget: ce traitement consi~te 
à inactiver un article dans le budget provincial. C'est une 
suppression _logique (l'article c~nti~ue à exister physiquement 
dans le fichier), Cette inactivation empêche tout mouvement 
sur l'article concerné. 
- Suppression d'u11e modification budgétaire: opération consis-
tant à soustraire le montant de la modification budgétaire 
du crédiL mis à jour de l'article auquel s e rap porte la modi-
fication considérée. 
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- suppression d'un transfert: il s'agit d'additionner le 
montant du transfert dan s le crédit mis à jour de l'article 
"réservé". Ensuite, on soustrait ce montant du crédit mis 
à jour de l'article du . fichier budget. 
1.2.2. Mises à jour du budget analytique (5) 
. - - ---- -
- Création d'un article: cette oµération s'effectue en plu-
sieurs phases: tester si le disponible non engagé de 
l'article père est suffisant; si ce crédit 
est insuffis~n t, 1 e mouvement est refusé 
par le système, sinon le système soustrait 
le montant de l'article analytique du dis-
ponible non ventilé de l' ~rticle père. Le 
montant de l'article lors de sa création 
doit toujours ~tre gardé (pour faciliter le 
contrôle). 
- Création d'un mouvement de transfert: un transfert ne peut~ 
Atre exécut6 que si le disponible non ventil~ de l'article 
père est su{fi~amment approvisionné; lorsque ce crédit est 
disponible, le système additionne le montant du transfert 
au crédit mis à jour de l'article analytique, ensuite, on 
soustrait le montant du transfert du disponible non ventilé 
en comptabilité analytique d' e xploiiation de l'article père. 
- Suppression d'un article: c'est le transîert vers le dis-
ponible non ventilé en comptabilité analytique de l'articie 
père réalisé à partir du disponible non engagé de l'arLicle. 
Après ce trausfert, l'article analytique est inactivé. 
J.J. Editions des budgets 
L' élabo r·a t ion du lluuge t provincial passe par pl us ieurs 
phases: 
- prévis ions budgétaires des é ,;abl iss eme nt s et services 
provinciaux; 
- pré-budget modifié par la Co1.imission des Finances; 
- pr é-budget modif'ié par la Députation t·ermanente; 
- pré-budget modi.fié par la Commission des r' inances du 
Conseil .l: 'rovincial; 
- budget modifié par le Ministère ·de l'intérieur. 
A chacune de ces phases, plusieurs documents sont édités en 
plusieurs exemplaires, une :fois les :fichiers budget constitués, 
les gestiohnaires doivent pouvoir les consulter, 
Nous exam;:î,nons ci-après quelques états impri_més produits par 
le système informatique actuel, 
Ces états, cla$éS par type de bud g et, ont l'inconvénient de 
fournir à l'utilisateur toutes l e s informations disponibles 
pour lui;or, il se peut que ce dernier ne s'intéresse qu'à une 
quantité limi~ée de ces informations. 
J.J.1. Le_budget_provincial 
Il est édité lors de chaque mise à Jour et l'on distin-
gue deux types d'imprimés: les récapitulatifs et l'ensemble 
du budget, 
'.).J.1 .1. Etats imprimés 
( voir le format à ù_a page 28 ) 
Ce schéma ne représente qu'une page de listing .. Il 
sera le m~me pour le budget ordinaire, extraordinaire et pour 
ordre sauf que pour un schéma représentant le budget pour ordre, 
les colonnes "obligatoire" et ":facultatif" seront remplacées 
par une seule ·colonne intitulée "indicatif". 
Les recettes et les dépenses ne seront pa8 mélangées sur un 
111ême listing. 
Type de mouvement signifie: modifications budgétaires ou 
tranferts. 
Un total sera édit é par code économique et par !' onction pour 
les t yp e s de mouvement, les crédits obligatoires et faculta-
tifs. 
J.J.1 . ~ . ~aractéristiques de l'édition { 5 ) 
- !~!~~e: pour un e x ercice budgétaire, le nombre d'articles 
du fichier bu~get . provincial est:~ 600; 
fréquence_de_mises_à_Jour: quatre fois par an en principe, 
pour la phase de création (a), on effectue environ six mises 
à jour; 
- ctélai_de_réµonse: fourni par le système lors d 'une demande 
d'édition: 
-24 heures en pé r i o de de création; 
-48 heures pour les autre s éditions. 
- éditions_des_récapitulatifs: Des tableaux récapitulatifs 
faisant connaî·tre les recettes et 1 es dépenses , pour une 




- édition d'un récapitulatif par fonction pour les 
. . . . . . . . . . . . . . . .................. . 
exercices antérieurs (format p.29 ). 
Un total de crédits obligatoires et facultatifs 
est effectué par fonction suivant la nature d'ar-
ticle; 
- éctition d'un récapitulatif par fonction p our l' 
. . . . . . . . . . . . . . . . . ............... . 
exercice proµre (b) (format p. 30) 
( a ) création du bud g et. 
(b) exercice en cours. 
On voit que la présentat~on est différente de la précé-
dente, il y a le code jconomique en plus et il faut 
efrectuer le total pour toute l'année. 
- édition d'un récapitulatif général par nature du budget 
................. 
(format p.Jl) 
Les recettes et les dépenses se trouveront sur un ·même 
tableau récapitulatif. 
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Les caractéristiques de ces J tableaux sont les mêmes que cel.,. 
les du budrre t provincia 1 ( vol mue et fréquenc.e des mis es à 
jour) . 
J , 2.2. Le_budget_analytique 
L'édition du budget analytique est la production par le 
syst~me d'un document unique en multiples exemplaires; un exem-
plaire est remis · à cllaque service ( 5 ), 
J.J.2.1. gtat imprimé . 
. . . . . . . . . . . . 
(format d'édition p,32) 
- Le crédit budgétaire global est le total des crédits alloués 
· à une section plus le solde non ventilé en comptabilité en 
analytique, 
- Article du budget: le code de l'article père au bud g et provin-
cial. 
- Numéro: c'est le nu~éro de Lransfert budgétaire. 
J.J.2.2. Caractéristiques de !'Edition (5) 
. . . . . . . . . . ..... . 
- Volume: pour un exercice budgétaire, le nombre d' article·s 
du fichier signalétique est d'environ K OO articles. 
- Fréquence des mises à jour: en moye1me douze fois par an. 
L'édition se fait à chaque mièe à jour. 




Les états présentés J ci-dessus éclairent certes 
et facilitent le choix que les autorités responsables de 
la décisiu n doivent exercer. Mais pour le cas des décisions 
simples liées aux attiibutions plus ou muins courantes de 
chaque service, de .nombreuses opérations de gestion seraient 
grandement allégées si les gestionnaires disposaient d'un 
moyen simµle d I ac c éder aux inf'ormations; dans ( 12), on 
souhaite parvenir à "mettre à jour le~ fichiers selon une 
fréquence quotidienne et obtenir par exemple au jour le 
jour, la situation de différents articles du bud~ets " 
Le syst~me actuel, tel que prés e nté dans ( 5 ), comme nous 
venons de le décrire bri~veruent, ne répond pas encore à 
cette nécessité. Il existe des projets informatiques el) cours 
de réalisation ou déjà réalisJs à ce sujet; nous n'avons pas 








































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































J.4. Problèmes à résoudre 
Les documents décrits au paragraptle précédent :fournissent 
périodiquent des informations générales sur l'état des budgets 
provincial et analytique pour tous les services. 
Ces états volumineux (plusieurs pages de listing} ne sont pas~ 
lorsque l'utilisateur désire connaitre des in:formations 
partielles et récentes sur le budget de son service. 
--?1-l œ;~ a...:. 
~ 
E:n particulier, les .temps_de_réponse_souhaités_sont_très · 
~~~~!~ (moins de 24 heures) et les_types_de_question_suscepti-
bles_d'être_posées sont très variés pour diverses raisons: 
- Les responsables . de gestion des services provinciaux n'étant 
pas intéress,s par toutes les informations relatives à l'ensem-
ble des articles des budgets,il est de la plus grande importan-
ce d'adapter la présentation et le volume de l'in:formation à 
la :fonction de celui qui la reçoit et de n'éditer que le 
~inimum de textes imprimés. 
- La l' rovince étant divisée en plusieurs services et établis-
sements correspondant à des affectations géographiques di:f:fé-
rentes, chaque service ou établissement travaille sur des . 
informations nécessaires à ses travaux et di:fféren·tes de celles 
d'autres secteurs. Cette décentralisation des tâches et 
dispersion géographique entraine le besoin d'u~ système per-
mettant à chacun d'avoir le·s .:.seules informations qui · lui 
paraissent utiles. 
- Le responsable d'un centre d'activité provincial doit pou-
voir contrôler la consommation de son budget par article bud-
gétaire. Pour ce faire, il doit avoir à sa disposition des 
éléments d'informations valides indispensables à sa gestion, 
de .façon à rendre compte rlans le détail et immédiatement des 
conditions de la gestion. C'est au niveau du gesti0nnaire de 
base que se situe la connaissance exacte d'un service. 
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- J-•ermettre au responsable de chaque établissement ou service. 
provincial de suivre, tant en quantité: qu'en valeur, le rythme 
de modifications (dépenses et recettes) du budg et dont il a 
la charge, simplifiera la constitutions des prévis i ons budgé-
taires par service. 
J.5. Conclusion 
Les utilisateurs ne désirant pas nécessairement 
disposer d'un seul coup des informations auxqu~lles ils peuvmt 
accéder, il faut donc éviter de leur fournir des informations 
inutiles pour leur problème de l'heure. 
Il est 1,ar conséquent utile de fournir à l'ensemble des uti-
lisateurs, un jeu de programmes d'édition et des facilités leur 
permettant d'obtenir les éléments des bud g ets qui leur parais-
sent nécessaires. 
Ces éléments doivent être présentés à l'util i sateur dans un 
, . , . 
format adequat et comµrehensible, 
J.6. Solution proposée 
A la lumière de ce qui précède, il ap-
para~t que les g estionnaires éprouvent deux sortes de besoins 
pour mener à bien les . travaux dont ils ont la charge, 
~l faut que le système informatique permette: 
- soit d'extraire un grand nombre d'informations des 
"fichiers budget" pour effectuer des travaux d e type transfert, 
consultation , modifications budgétai r es suivis d'édition; 
- soit sélectionner rapidement un petit nombre d'infor-
mations qui satisfont aux critères d'une (estion posée, 
Pour vJsoudre . ces différeu~s pro~}èmes,uuus p roposons un 
l angage_de _ commande d es tin é aux utili s ateur s n on informaticiens. 
L,es objectif s et les spécifications de ce lang age s ,ont décrits 
au chap itre suivant. 
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La nature des problèmes à résoudre (a) nous a conduit à pro-
poser aux utilisateurs deux ~randes classes des états de sortie: 
- -!!~-[~~~~!~-~!~~~~~~~: nous regroupons sous cette 
rubrique les types d'imprimés dont les formats ont été prééta-
blis. 
Ces états, nous venons de les décrire. Ils o ,1t été dessinés 
par le responsable des finances provinciales; leur production 
par le système informatique nécessite J•accès à ~~-1~~~~ 
~~~~~!_d'informations et beaucoup_de_traiteu1ents. 
L'intérêt de tels formats pour notre syst ~rue est d'épargner 
aux utilisateurs du langage proposé, le paramétrace de comman-
des des formats compliqués (exemple: édition du budget analy-
tique, ce qui avait pour conséquence d~ rendre le langage 
beaucoup plus complexe. 
Toutefois, le la11gage prévoira une commande pour l'obtention 
de ces J états. 
Les f ormats standards seront utilisés pour les g rosses édi-
tions existantes et d'autres qui pourraient être créées sui-
vant les nécessités de gestion. 
-les formats libres (b): utilisés lorsqu'un gestion-
naire souhaite interroger les ficl1iers de diff~rents budgets 
pour certains problèmes parLiculiers à son ser v ice. Vu le 
nombre Jes établissements provinciaux et la variété des ques- · 
tions susceptibles d'~tre posées, il devient impossible de 
fixer un format standard d'avance, 11•0~ l'intérêt des formats 
libres, c'est à dire des formats plus simµles, adaptés au 
type de problème posé et que l'utilisateur demande au système 
au moyen de commandes du langage. 
( ,, J o ir typologie des ~roblèmes d'édition p. ~3-
(b) voir les types de format libre au paragraphe ?i-i 
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CliAl--'IT1<E IV: DBSClUPTION DU LANGAGE 
4.1. Généralités 
4.1 .1. Introduction 
Les états imprimés d~crits au chapitre . précédent 
fournissent aux utilisateurs une quantité d'informations 
dont ces derniers ne se servent pas nécessairement. 
Supposons qu'un utilisateur, à un instant précis, désire 
corinaitre le montant du crédit mis à jour pour un article 
du budget provincial.Il est tout à fait inutile de lui 
fournir un listing contenant tous les articles du budget pro-
vincial, car dans ce cas, il ne s'intéresse q~•à un seul 
article du budget. 
Cette diffusion d I infor,uatiuns budgétaires devrait donc 
être adaptée aux besoins des gestionnaires afin qu'ils 
obtiennent uniquement les informations dont ils ont besoin. 
Par ce procédé, on éviterait de'~oyer" les utilisateurs 
sous une marée d'inf~rmations. 
Le langage que nous proposons ne se veut pas un langage 
de programmation. Nous souhaitons rester proches des con-
ceptions de l'utilisateur qui ·n'est pas toujours informa-
ticien. Pour cette raison, cd langage doit être simp le, 
tant à comprendre qu'à em~loyer . Il doit être · défini en fonc-
tion de ce que l'utilisateur veut exprimer et avec l'inten-
tion de lui faciliter la tâche. Nous ne voulons pas y re-
trouver la complexité de certains langages évolués qui ne 
sont géneralement utilisés que par les informaticiens. 
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Pour décrire le type d'action qu'il veut voir exécuter, 
l'utilisateur aura à sa disposition un certain nombre de 
commandes. Il s'agit en fait d'un ensemble , de mots qui 
appellent chacun une fonction du système associée à une act i on 
bien d éterminée. 
nans ce chapitre, nous décrivons le langage proposé. 
4.1.2. Comparaison_du_langage_avec_les_langages_de_consul-
tation de données 
Pour permettre aux gestionnaires et aux responsables 
du contrôle de gestion d'obtenir les r e nseignements qu'ils 
souhaitent, pourquoi ne pas utiliser un des langages de 
con~ultation existants, notammentceux employés dans les 
systèmes de gestion de base de donn é es? 
Contrairemeni à - ce _que l'on pourrait être tenté de croire, 
ces langages ne . sont pas toujours d'un emploi aisé pour 
un non informaticien. 
,~fin ·que le lecteur puisse se rendre · com p te des différences 
existant entre ces ~angages et le langage que nous proposons, 
nous avons examiné sommairement deux types de langages ,dans . 
leur aspect "u~ilisation": 
-le langage SOCRATE 
-le langage IQF 
4~1.2.1. Le langage SOCRATE 
C'est un langage spécialisé, intimement lié au 
type de structure traitée par le système SOCRATE.(a). 
(a) mod ~ l e de ges tion de base de données réal is~ par M. 
Abrial, à l'Université . de ~renoble et développé par CII 
et EC.A (8) 
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Socrate permet aux utilisateurs de réaliser un certain 
nombre de fonctions telles que: 
- définiLion de la structure des informations; 
protection des informations stckées; 
- mise à jour en batch ou en conversationnel avec vaii-
dation des informations stockées; 
- accès ponctuel aux informations; 
- accès en séquence aux informations; 
- suppression des objets de la base; 
recherche des objets de la base. 
Les modifications, suppressions, recherches sont définies 
par un seul langage de manipulation: 
-le langage de requêtes. 
La citation permettant de définir l'occurence recherchée 
est indépendante de la commande dont cette occurence est 
l ' .objet. 
C'est uniquement une suite de caractères qui servira à 
déterminer la fonction que l'on désire sur la base de 
données. Cette suite peut âtre réduite à un seul caractère. 
Exemple: soit une citation en SOCRATE. 
11 UN6 PEHSOt-.NE AYANT NŒ-1: DUPONT" 
- si on désire connaître cette. personne,on écrira: 
I U~E PEHSONNE AYANT NOMt"DU~ ONT":? 
- ~ourla supprimer, on écrira: 
S UNE PERSONNE AYANT NOM: "DUPONT" i ? 
Si on désire modifier la profession de c,tte personne, 
on aura: 
H PROFES SIUN DB UNE l'.11:RSONNJ!; AYANT NOH: JDUPONT", : 
11 EHPLUYE 11 ? 
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Ainsi, pour remplir les différentes fonctions, il suf f it 
d' ajouter au 1 anga·ge de "ci ta t ion" une série de caractères 
qui déterminent ces ordres. 
Une base de données :::, OCH .\TE est implantée sur disque en 
utilisant le concept de mémoire virtuelle: une technique de 
"haschcoding'' permet de réaliser le passage mémoire vi r tuelle 
mémoire réelle. 
Comme on pourra le constater, nous nous sommes placé.s dél i bé-
r ément du 1,oint de vue de 1 'ut -ilisateur sans chercher à entrer 
dans les détails du langage :::,OCHATE . 
De ce qui précède, on peut dire: 
- :::, QCHATE est un langage non dédië acé à une app l ication parti-
culière et est utilisé pour des bases de données voluuiineuses 
quant aux infonnations stocké~s. 
- Ce lang age, tout en ayant un aspect proche du franç a is,est 
lourd de for mulations, assez compliqué par sa syntaxe pour 
un non-informaticien et _nécessite un a pprentiss a ge soigné. 
Le temps de t'ormation est d'environ I mois l8). 
- Le 1-angage ::> OCl-L\.T~ permet à l'utilisateur d'effectuer tous 
les traiteme11 ts classiques de gestion. 
4.1~ 2 .2. L'i~F (interactive ~uery ~·acility) (10) 
C'est un langage employé par les u t ilisateurs d'une 
base de données en structure iMS (a)/permett unt s a ns program-
mation préalable d' a ccéder aux données 1,ar des o péra tions 
simples. 
(a) information Management System.C'est un syst ~me de gestion 
de base de données utilisé par IBM. 
Exemples de commandes: 
. . . . . ............... . 
-"QUERY CuNHANlJ":-indique le nom de la base d'où seront 
sélectionnées ~e s donn~es. 
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-Si fsalaire est le nom de la base de données, 
11 5ALAIH.l.!:S", on peut écrire: 
- ~UERY !'salaire 
- LIST COMMAND: permet l.'édition des données suivant un format 
prédéfini . dans le,:. s:ysttime pour · chnq_ue do.nuée. 
Soit à éditer la liste des valeurs des carac-
téristiques, nom, salaire et départ~ment, en 
supposant que toutes ces données existent dans 
le système; , . on ecr1ra: 
- LIST nom, salaire, dé-
partement. 
Toutes les commandes d'un langage IQF sont simples, car de son L 
desi, ·îormula tions proches de l'anglais naturel. Mais c~est un 
langage peu destiné aux non-itiformaticiens (8), étant donné 
qu'il suppose une certaine connaissance de l'~NS, ce qui 
exige de bonnes notions d'inîormatique. 
4.1.2.J. Conclusi~n 
Ces deux types de langage ne convienne-nt pas, à notre 
avis, pour résoudre le problème qui no~s concerne et ce, pour 
diverses raisons: 
- le langage SOCHATE comme le langage IijF eèt 
surtout un langage orienté vers les informaticiens. Il deman-
de un effort soutenu d 'appren Lissa11;e et une connaissance 
suffisante des modèles de bases de données utilisées (SOCRATE 
ou IMS), voire des not ion s de progra mma ti o n (édition). 
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- ees langages ne sont pas adaptés à une application parti-
culière et ne sont utilisés que dans un en1eironnement "base 
de données''. L'utilisation ou le choix d'un système de gesti~n 
de base de données pose d'énormes problèmes d'investissement 
humain et matériel qui ne se justifie pas pour l'application 
que nous avons choisie. 
Comme nous l'avons annonc6 dans l'introduction, le langage 
que nous proposons doit être d'un apprentissage très facile 
pour les non-informaticiens. Il peut être utilisé avec les 
fichiers classiques et est conçu pour résoudre des problèm~ 
de gestion relatifs aux budgets provinciaux, 
4, 1. '.l • Objectifs_du_langage 
~ e t tre à la disposition des gestionnair ~ s des finances 
_provinciales un outil leur permettant de s~lectionner à la 
demande, les éléments d'informations nécessaires à leur 
gestion, 
- Le langage doit permettre J pos ~ibilités de sortie: 
- sortie sur imprimante; 
- sortie sur bande magnétique; 
sortie ~ur terminal. 
- Le langage est interactif et apporte une aide à l'utilisa-
teur dans la formulation de sa -requ~te. 
En cas d'erreur dans l'écriture d'une commande par l'utili-
sateur, -il est souhaitable que le système envoie un message 
compréhensible par l'utilisateur, pour lui damander éventuel-
lement de reprendre la c·omman<l.e. 
- -- -- -------------------
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4.2. Eléments nécessaires à une édition 
4.2.1. Questiops_susceptibles_d'être_posées_par_l'utilisateur 
Nous allons examiner un ensemble de questions suscep-
tibles d'être posées sur ~es différents budgets. Nous ne 
pouvons évidemment pas citer la totalité de ces questions. 
Les informations de~andées varient d'un service à l'autre 
et sont .fonction du temps (périodicité de certaines transac-
tions, intér@t nais8ant pour de nouvelles requêtes, chan-
gements imprévus quant à la réglementation de la gestion), 
Le langage doit être conçu pour répondre à un maximum de 
requ@tes. 
4.2.1 .1. Questions relatives au budget provi11cia~ 
- Etant donne\, un exercice budgétaire, éditer le 
budget et le récapitulatif du budget par nature du budget, 
par nature d'article~ 
- ttant donné une nature de budget, éditer le 
budget et le récapitulatif du budget par nature d'article. 
- ~our une nature d'article, éditer le récapitula-
tif. 
- Pour une fonction, éditer le total des crédits 
par code économique 
- ~onnaissant un arti~le du budget, éditer le crédit 
initial, le crédit mis à jour, les modifications budgétair~s, 
les transferts, le solue non ventilé. 
~diter le crédit initial et le crédit mis à jour. 
- Héali s e r les modificatiuns budgétaires et/ou 
les transferts suivis d'édition. 




- - - -
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4.2.1.2. ~uestions relatives au budget analytique 
. . . . . . ... ' . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ....... . 
- Connaissant un exercice budgétaire, quels sont les 
totaux de c r édits de la nature d e cl1arge ? 
- Etant donné un article du budget analytique, quel 
est son crédit initial, son crédit mis à jour, ses transferts? 
~ tant donné un service, éditer ie total de crédits 
par nature de charges. 
~our une nature de charge, quel est le total de 
crédits par service, par section? 
4.2.2. Analyse_de_la_forme_œs_questions 
1,our réponlire à toutes ces quest i ons, la démarche à 
suivre est toujours la même: 
rechercher les objets qui satis-
font à une coudition · ctonnée; 
rechercher certaines informations 
sur ces objets; 
- opérer certains traitements élé-
ment a ires sur des informatiuns pour obtenir de nouvelles infor-
mations ne figurant pas dans les fichiers; 
- afficher les résultats su~ un 
support de sortie. 
Nous allons le constater en aualysant quelques questions. 
L1.2. ;~.1. Description de quelques questions 
. . . . . . . . . . . . . . . . . .............. . 
Soit la question: 
-"~tant donné u n exercice budgét a ire, édi-
ter le bud g et et le réc a pitulatif du budget par nature du 
bud g et, pa r natu r e d' a rticle". 
Pour que le système puisse fournir une réponse à cette ques-
tion .de l'utilisateur, les paramètre s utilisés dans les 
commandes du langage doivent fournir des indications qui 
permettent l'identi f ication du fichier nécessaire à l' a ffi-
chag e des r é sult a ts. 
Dans le cas présent, il s ' a git du budget provincial. 
Le choix du fichier ét a nt fait, le systbme proc è de à une 
sélection de données.Dans la question pos é e, plusieurs sélec-
tions sdnt possibles: 
sélection par nature du budget (il 
existe J natures du budget); 
- sélection par nature de l'article (il 
.existe 2 natures d'articles. 
a près la sélection des données nécessaires, le système pro-
cède à l'édi t ion. il faut naturelleme 11t fournir des indica-
tions sur la nature de support de sortie et le forma t de sortie. 
Pour nous résumer, les commandes du langage doivent avoir la 
possibilité de préciser au ·système à quel sous-ensemble ou 
à quel élément d'un fichier on s'intéresse .. Tout ceci est com-
plètement ignoré de l'utilisateur. Des critères de sélection 
sont nécessaires pour isoler les seules données intéressantes. 
Si nous reprenons la questio11, pour un m~me budget, il peut 
arriver, et ce sera souvent le cas dans la . p ratique L , que 
l'utilisateur ne s'intéresse qu'à une nature de budget et .une 
nat~re d'article. 
· En ré p onse à cette question, le système peut fournir plusieurs 
états. Les réponses possibles sont les suivantes: 
-




le budg et ordinaire d é p enses 
-
le l.rnd g e t extraordina ire - r e cett e s 
-
le budg et ext rao rdina:;i. re - dé p ens es 
-




le budget pour ordre - recettes 
- le récapitulatif des recettes par 
article du budget ordinaire; . 
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- le récapitulatif des dépenses par 
article uu budget ordinaire; 
- le récapitulatif des rec ~ttes par arti-
cle du bufget extraordinaire\ 
- le récapitulatif des dépen ~es par 
article du budget extraordinaire; 
- le récapitul a tif des recettes par 
article du budget pour ordre; 
- le récaµitulatif des dépenses par 
article du budge t pour ordre. 
Comme il est peu probable qu'un utilisateur demande d'un 
seul tenant tous ces états, il faut que le langage poss~de 
un cri~bre lui permettant d'effectuer un choix parmi tous les 
états possibles. 
Pour'Snivons l'analyse en examinant une seconde question: 
- "l'our une fonction, éditer le total des 
crédits par code économique". 
La démarche à suivr~ par le systàme sera la suivante: 
identification du fichier "budget provincial"; 
- identification du fichier "Vonction"; 
- sél~ction de la fonction demandée; 
sélection de tous les codes éconoJ11iques . appartenant à cette 
fonction; 
selection des article par code économique; 
édition des totaux de§ grgih t§ par code économique; 
- totalisation des cr~dits mis à jour d es arLicles a ppartènkht 
à un rn& me code économique. 
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I 'ensemble ci-des sus n,on tre que 1 e langage pro pus é doit 
permettre à l'utilisateur non seuleruenL de choisir et ùe 
spécifier les données qui figurent dans les fichiers et 
qu'il désire voir . éditées, mais aussi de créer de nouvelles 
données au moyen d'opérateurs appropriés. Dans notre cas, il 
faut un opérateur du totalisation. 
Soit la question sui~ante: 
- "Connaissant un article du .budget, 
éditer le crédit initial, le crédit mis -à jour, les modifica-
tions bud~étaires, les tra11sferts, le solde non ventilé". 
La dé~arche sera la suivante: 
- choix du fichier budget provincial; 
- séiection de l'article à partir d'un crit~re fourni par 
l'utilisateur au moyen d 1une commande; 
- identification et sélection des éléments demandés: 
- crédit initial; 
crédit mis à jour; 
- modifications; 
- transferts; 
- tiOlde non ventilé; 
- _édition sur un support de 1 1ensemble 
des éléments demandés. 
Cette question ne nécessitant aucune opération sur les 
données, cel l es-ci seront éditées après leur sélection, dans 
un journal d'édition adéquat. 
"Réaliser les modifications budgétaires 
suivies d'une 6ctition". 
La démarche sera la suivante: 
-sélectionner les articles à 
modifier; 
-47-
- - opérer les modifications nécessaires; 
- écrire· les articles modifiés dans les fiches; 
- éditer le ou les articles modifiés su~ un 
su p port de sortie. 
On rema_rque dans cet exemple, la nécessité d e permettre à 
l'utilisateur d'effectuer les modifications budgétaires 
suivies d'une édition, Un opérateur de mouifiactions doit 
~tre mis à sa disposition. 
-" Réaliser les transferts suivis 
d'une édition". 
La démarche est analogue à la précédente: 
- sélectionner l'article "origine" fu transfert; 
- sélectionner l'article "destina tion" du transf'ert; 
- opérer le ~ransfert; 
- édit~r les articles concernés par l~s transrerts (sur un 
support de sortie). 
On remarqu~ la nécessité de mettre à la disposition de 
l'utilisateur un opérateur de transfert, 
-"Quels sont les totaux des crédits d'une 
nature de charge donnée, connaissant un exercice budgétaire"? 
Le syst~me procàde comme suit: 
- . sélection du fichier budget analytique; 
- sélection de la nature de charges pour .l'exerciee demandé; 
totalisation des crédits mis à jour pour tous l e s articles 
analytiques ayant cette nature de charges; 
- édition des totaux d~mandés. 
On remarque ici que l'édition demandée doit At re p récédée 
par une opéra ti o n de to ta lisati on , Comme pour les autres 
questions, il apparait clairement dans cet exemple, quel' 
édition doit Atre précédée par une µhase de sé l ection qu~ 
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décrit l'ensemble des réalisations de l'objet auquel on s'in-
téresse. Cette sélection _permet d"isoler" les données demandées. 
"Etant donné un service,éditer le 
total des crédits pour une nature de charges". 
La demande est la suivante: 
- sélectionner le fichier budget analytique; 
sélection du service (le code service ou le nom du service 
peut servir de critère de t.ri); 
- sélectionner pour ce service les articles ayant la n~ture 
de charges donn~e _ ; 
- effedtuer la totalisation des crédits mis à Jour pour ces 
articles; 
- éditer le total demandé. 
On remarqu~ encore ici l'apparition de l'opérateur de tota-
li~ation, cet opérateur doit préc é der l'édition demandée. 
- "Pour une nature de chc.trges, quel 
est le total des crédits par service, par section"? 
La procédure à suivre respecte la même ctémdrche: 
sélectionner le fichier "budget analytique"; 
- rechercher le service; 
rechercher toutes les sections . qui appartiennent à ce servi-
ce et ayant une même nature de charge; 
- effectuer le total de crédits de toutes les sections : appar-
tenant à ce service p ,.i ur constituer un total de service; 
éditer le total de~ crédits pour ce service; 
- recommencer la même démarche pour chaque service. 
Cet exem p le montre un cas o~ la totalisat i on se fait à trois 
niveaux différents: 
- une opération de totalis a tion se situè 
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d'abord au niveau des crédits appartenar1t aux articles d'une 
mime section pour constituer un total de sect i on; 
,. ensui te, les sous-ta taux des sect i ons sont 
cumulés à leur tour p9ur constituer un t _otal de service; .. ,.· 
; .. ·. ,, .. 'i_-. ·' les tot~ux · Je ~· s~r~i6e§ peuvent à leur tour 
Atre additionnéB pour obtenir le total généra l des crédits 
du budget analytique. 
4. ~ . d .2. Méthode de traitements des questions 
On peut effectuer une analyse i dentiq ue pour toutes 
les autres questions. 
L'examen des quest i ons susceptibles d'être posées et la di-
versité de s applications montre de façon évidente qu'il est 
impossible, à un moment doni 1é, de dresser une liste exhaustive 
des questions à traiter. 
~uivant les réglementations de gestion et le ,degré de respon-
sabilité des gestionnaires, les informations dont a besoin un 
utilisateur sont très variables. Au niveau de la Députation 
Perman~nte, les questions sont de savoir si oui ou non, ~~~~ 
les centres de frais en général ou un établissement provin-
cial, ont respecté les normes de gestion fixées~ 
Les responsables _des centres de frais par contre demandent 
dans le plus grand détail, les éléments qui dépendent d e leur 
gestion (budget .qui leur est alloué en début d'année et le 
rythme de consommation de celui-ci). 
P~ur un même niveau de responsabilité, la diversité des 
ap p licat i ons implique une diversité de questions. 
Nous avons dès lors pris comme, . option de ne pas chercher 
à ré pondr e u n i qu e ment à une l i s t e ex h a u s tiv e de que s t ions, 
Ceci permet à l'utilisateur la possibilité de poser toutes 
les questions faites dans le paragraphe précédent. 
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Si l'on s~ réfère à cette analyse; 
- sélection des objets qui satisfont un critère de choix; 
- recherche de certaines caractéristiques relatives aux 
objets sélectionner. 
I 
On constate que les conditions données peuvent s'exprimer 
en fonction d 'une série de conditions élémen~aires. 
Exemple: éditer le crédit mis à jour de l'article du bucteet 
ordinaire dont l'exercice est Y. 
L'identifiant de l'article est ï. 
Sous forme de œlation la condition de sélection de cet 
objet peut se forwuler de la maniè_re suivante: 
IDENT H'IANT= Y ET BUDG.l!.:T= ordinaire ET BXEHCICE = Y. 
Une fois qu'il a déterminé l'objet qui satisfait ·cette 
tonditiun, le systèn~ peut rechercher les informat i ons 
relatives à cet objet. 
En conclusio~, nous pouvons dire que la liste des questions 
que l'on peut tr~iter n'est pas exhaustive, mais le champs 
en est· limité par la liste des · relations d-e base que no.us 
examinerous plus loin. 
4.2.J. Conclus~on_de_la_description_~!!_questlons 
4.2.J.1. Opérateurs à mettre à li disposition de l'utilisateur 
. . . . . . ................................. · .............. . 
L'analyse identique de différentes questions a con-
duit à la nécessité de mettre à la disposition de l'utilisa-
teur un certain nombre d'opérat:e(tf(s qui deviendront les 
co111mandes du langage. Chaque opérateur · prendra pour données 
de base les objets figurant dans le sous-schéma budgets que 
nous avons d~crit . 
nans le stade actuel de l'étude, les upéra t .eurs suivants 
ont été jugés nécess~ires: 
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- · un_opérateur_de_sélection: permet de repérer et de sélect~-0n-
ner les objets qui répondent à des conditions µortant sur une 
ou plusieurs de leurs caractéristiques. 
- opérateur_de_totalisation: permet d'obtenir des donuées 
globalisées qui ne figurent pas comme telles dans les fichiers. 
- opérateur_~~-!~~~~~~~!= permet d'effectuer les mouvements 
de transîerts. 
- opér·a teur __ 9-~-1!!~~!~!~~!!~~: permet d I effectuer les modifica-
tions budgétaires. 
- opération_d'édition: nécessaire pour permettre l'édition des 
nombres. 
Ces opérateurs sont des fonctions ~rimitives qui permettent 
d'exprimer les requêtes des utilisateurs. 
4.2.J.2. Paramètres à faire :figurer dans une commande 
............................................ 
- param~tre_de_désig nation_de_données: il faut indiquer les 
articles et les données qui sont utilisées dans une requête 
de l'utilisateur. Ceci permettra de déterminer la structure 
de données qui devra être prise en considération par un opéra-
teur. · C .' est sur base de ces renseignements qu'il sera possi-
ble de répondre au x questions des utilisateurs. 
- naramètres exprimant les critères de sélection: ces paramètres 
.---------------------------------------------
permettent à l'utilisat_eur d'exprimer des conditions de sé-
lection d'objets. Ces cond~tions permettent au système d'effec-
Luer des ~élections et des e Atractions sur certains articies 
répondant aux conditions données. Ces paramètres sont nécessai-
res pour l'opération de sélection. 
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- param~tres de spécification du support de sortie: il faut 
------------------------------------------------
prévoir un paramètre de spécificat i on du support de sortie. 
Les données peuvent Atre fuurnies direcLement à l'utilisateur 
sur 2 types de support: 
- soit 1~ terminal: ce support est 
utile quand la quantité d'informations à éditer est assez 
.réduite; 
~ soit l'impri~ante: ce support est 
utilisé pour les éditions qui impliquent d es volumes d 1 in-
:formatio11s assez élevés. 
- pararnètre_de_spéci:fication_du_!~~~~!-~~-~~~!!~= la nature 
du support <.le sortie et la forme de pré~ent u tion des états 
souhaités par l'utilisateur impose un choix de :format: 
- sortie de données sous forme compacte; 
édition des titres, des en-têtes de pages; 
- édition des totaux, etc 
La nature de l'application et le~ conditions d'exploitation 
du sy8t~me imposeront aux utilisateurs un choix de :format de 
sortie parmi les formats qui seront à leur disposition. 
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CllfUJ l. THE V: TY1'0LUGl.E D~S l.:DITl. L NS 
================================== 
Avant de déterminer les types de formats qui seront mis 
à la disposition de l'utilisateur, nous avons examiné un 
certain nombre de critères qui caractérisent l'édition des 
informations à éd{ter. C'est la mise en commun de ces critères 
qui nous a conduit rJ' à proposer quelques forn1ats pour l'utili-
sateur. 
5.1. Critères de classification des états imprimés 
5.1 .1 • Volume des informations à éditer 
Par volume, nous entendons la quantité d'informations . 
en nombre de lignes ou pages de listing. On peut imprimer des 
états ne dépassant pas quelques lignes de listing. Ainsi, si 
un utilisateur désire connaître le solde non ventilé d'un 
article budgétaire, cette édition ne comportera qu'une ligne 
imprimée . ·au terminal. 
J' ar contre, certaines éditions nécessitent plusieurs pages 
de listing, C'est le cas notamment lorsqu'il faut éditer tout 
le budget provincial. 
Le vo 1 ume des informations à traiter aura -une influence sur 
le choix du support de sortie. l.l est évident que les grosses 
éditions seront sorties à l'imprimante; les autres seront 
a.t'fichées soit au termiJLal, soit à 1' imprimante. 
5.1.~ Temps_d'attente_souhaité_par_l'utilisateur 
Lorsque l'utilisateur pose des questions ponctuelles au 
système, les temps de r6ponse acceptables sont assez réduits. 
Ces quest~ons ne conce~nent souvent qu'un article du budget 
et les gestionnaires désirent une réponse dans les plus brefs 
délais. Pour ce type d'édition, la mise en page de l'état n'est 
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pas compliquée à réaliser et il faut un traitement en mode 
interactif, 
Un gestionnaire qui désire connaitre la date d'une modifi-
cation budgétaire ne devrait pas attendre 10 heures pour 
l 'obtenir 1 
5.1.J. Degré_de_complexité_de_la_~!~!_en_pages 
Les états imprimés nécessitent pour être édit,s des 
descriptions de mise en forme plus ou moins cumµliquées 
suivant la nature de l'état demandé.Les principales caracté-
ristiques _ qui entrent en ligne de compte sont les suivantes: 
- ruptures_de_page: certains états imprimés nécessitent des 
sauts de page après un certairi nombre de lignes ou un critère 
choisi, Ainsi, dans les états imprimés que nous avons analysé 
au chapitre iII, pour l'édition du budget ordinaire, les 
utilisateurs exigent un changement de page après chaque chan-
gement de nature de budget, de manière à avoir les dépenses 
et les recettes toujours sur des pages séparées, 
- introduction_dans_les_états_(a)_ctes_éléments_calculés: cer-
iains états nécessitent l' impre~ion de totaux _gén~raux ou 
par•tiels. Nous avons déjà eu 1 1 occasion de donner quelques 
exemples pour ce type de problèmes. 
- descripiion_~~-~~~E!~~-des_lignes: 
- le nombre de titres par état: l'utilisateur peut demander 
l'impression de µlusieurs titres pour un même état; 
exemplJe: l'édition du budget analytique (voir format présenté 
au chapitre iII) ; 
- titres de pages: pour la c~ar~é de l'étaL imprimé, on 
peut décider la réµétition du titre de page à chaque page de 
listing; 
(à) mis pour état imprimé 
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- en-têtes de colonnes: ce sont des sous-titres dans une 
page, ils peuvent soit être reproduits u11iquement à .la premi~re 
page, soit être repro«uits à tuutes les pages; 
- lig ne des caractéristiques à éctiter:(ligne détail en 
cobol); le langage d'édition doit permettre d'indiquer de fa-
çon simple les cara~téristiques des objets qui doivent être 
édités. 
5 .1.4. Caractè~e_cyclique_de_l'édit i on_demandée 
Les éditions à caractère cyclique sont celles qui sont 
den1and~es à une période déterminée à l'avance. Ces . : ~ditions 
se concrétisent par une importante production de documents 
standardisés. Nous pourrions classer dans cette catégorie les 
formats officiels d' ~dition qui sont actuellement en cours 
d'élabor a tion à la J'rovince. Ces documents concernent des 
volumes importants de doru1ées que l'on a l'habitude d'organiser 
préalablement. 
Le format d'éditio11 ne sera pas le même selon que l'on sera 
en présence d'une édition à caractère cyclique ou d'une édition 
à caractère exeptionnel. 
Dans le premier cas, on connait à l'avance le ~pe d'informa-
tions demandées par les utilisateurs; dans le deuxième cas, 
par contre, on ·ignore complètement ce que demandera l'utilisa-
teur. 
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5.2. Formats d'édition 
La diversité des applications relatives aux éditions 
observées notamment lors -de l'analyse des questions de l'u-
tilisateur, l~s contraintes .dues à la naturè des supports 
de . sortie et aux difficultés qu'éprouverait l ' utilisateur à 
décrire les formats, nous ont amenésà proposer des formats 
par catégorie de problème. 
Pour cela, nous avons groupé les formats d'édition en 
deux gran~es classes, les formats standards et les formats 
libres. 
Les formats standards comprennent tous les format_s 
d'édition présentés au chapitre III. 
Pour rappel, il s'agit des formats utilisés pour l'édition 
du budget provincial, des di~f~rents récapitulatifs du budget 
provincial, du budget analytique des étalbissements provin-
ciaux. 
Ces formats ont été demandés et dessinés par les utilisateurs. 
Ils sont décrits dans -le document " S ystème Informatique de la 
11rovince de Namur" (5) • . 
Il n'est donc pas question pour nous de les modifier. 
En repreneut les cri1;ères décrits ci-dessus, examinons ce 
qui définit ce type de format. 
- Volume des - informations: il est caractérisé par le nombre 
de pages du listing. 
Lors de la présentation de ces formats, nous avons donné une 
estimation du volume en nombre d'articles. Le budget provincial 
compte en moyenne MOO articles pour une année budgétaire. 
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A raison d'un article par ligne, et sans tenir compte des 
titre~, l'édition complàte du budget demande HO<) lignes 
d' i"lnpression. 
- Le temps Ll'attente: pour ce ty:pe d'édition, le temps 
d'attente µour l'utilisateur est relativem.ent long. Il est 
de l'ordre de quelques heures. 
- La mise en page de ce type de format est assez complexe; 
Pour une même liste, il est possible d'avoir plusieurs 
en-têtes d'état et plusieurs •titres de page. 
Il est également possi~le d'insérer dans une édition, certai-
nes données "résultats": cumuls ou totaux intermédiaires. 
Les sorties Lle ce type standard ont un caractère périodique. 
On ne les imprime µas quot.idiennement. 
En conclusion, vu le volwne élevé des informations à éditer 
de ce type de rormat, ·11 en résulte une édition à l'impriman-
te. 
Dans le langage que• nous proposons, nous n'avons pas prévu 
de commande spéciale. Suivant le système d'exp]oitation dont 
ou dispose, l'utilisateur qui désir e obtenir. une sortie 
d'informations sous un tel îo_rmat peut appeler des modUles 
d'édition (a) appropriés à partir du terminal. 
Ces formats ont pour but de permettre à l'utilisateur 
"une gestion par explication", c'est à dire éditer parmi uu 
ensemble de données, celles qu'il juge utiles, à un instant 
donné. L'étude des tp1esti o 11s ue l 1utilisateur a fait apparat-
(a) Des modules d'édition doivent exister dans le système 
pour les différents imprimés. 
tre de façon évidente l'intérêt de ces form a ts. 
~ous avons proposé trois formats libres. Cette option a été 
décidée suiLe à la Jiversité des questions possibles et 
compte tenu des critères que nous nous sommes fixés. 
5,_l .~.1 .L- mode 1 
......... 
- volume des informations: du point de vue volwue des informa-
tions, les états décrits sur ce mode peuvent comporter plus 
d'une page de listing, mais le vol~me de données produit reste 
inférieur au volume produit par les formats standards. L.:e type 
·de format est utile pour l'impression du budget relatif à un 
service_provincial, alors que les états standards fournissent 
des états qui concerne·nt tous les services provinciaux. 
- Mise en page: -un ou plusieurs en-tê.tes d'état sont foùrnis 
par l'utilisateur sous forme de paramètres dans une commande 
(voir les commandes plus loin). 
-rupture d e page automatique. 
- Support de sortie: imprimante, spécifié au moyen d'un para-
màtre passé par l'utilisateur; il est égaleme~t po s sible d'in-
clure des données calculées parmi les données éditées, 
5,2.2.2. Le mode~ 
Le but de de · format est de permettre une meilleure 
adaptation de l'édition des informations aux désir~ de l'uti-
lisateur, 
Il permet au gestionnaire da ne sortir que les informations 
qui l'intéresserit à un moment précis, 
C'est ainsi qu'un chef de service, loin de s'intéresser à 
tout le budg et de son service, peut s'int ~r es ~er à une fonction 
(a) particuli~re de ce s e rvice ou à un code économique. 
(a) "fonction" est utilisé ici dans le sens de rubrique 
com p table de regroupement. 
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Examinons les caractères de ce format, 
- Le volume des informations sera de une ou quelques pages 
de listing. 
- La mise en ~age se présentera comme suit: 
- il n'y a pas de rupture de l'en-tête d'état; 
- une rupture de page e ti t possible mais elle est 
assurée automatiqu~ment par le système, 
les en-têtes de colonnes ne sont pas fournis par 
l'utilisateur comme paramètres mais le système va 
les générer automatiquement à parti~ de données 
à éditer. 
Ce mode est utilis~ pour les travaux au niveau d' 
un centre d'activité, lorsque, tout en ne s'intéressant qutà 
une masse assez _réduite ue données, les gestionnaires sou-
haitent quand même une certaine présentation sur le listitig. 
5,2,2.J. "Le mode 3 
Ce format sera utilisé pour des inîormations de 
type question-réponse élémentaire, c'est à dire pour les 
n~cessités d'une consultation rapide, ne demandant pas une 
mise en page ~laborée. Ce mode sera généralement utilisé pour 
les petites éditions, con ti écutives à une mise à jour lo~sque 
l'utilisateur désire s'assurer du succès de son opération. 
Ce mode sera également ~mpluyé lorsque l'utilis a teur sou~ 
haite des renseignements sur l'état d'un élément de l'article 
budgétaire. 
Dans tous les cas, il est inutile d'imprimer des titres 
d'état ou de pages qui feraient sans doute perJre quelques 
secondes au gestionnaire qui attend, au terwinal, une réponse 
à la question ponctuelle qu'il a v o s ée, 
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Les caractéristiques de ce mode général sont les suivantes: 
- un volume des informations f a ible, ne dépas~ant pas une 
page de listing; 
- un en-t~te d' J Lat inexistant; 
- un en-tête de page inexistant; 
- les· en-têtes .. de colonnes sont générés automatiquement par 
le syst~me, l'utilisateur ne les décrit pas; 
- les totaux ne peuvent pas ~tre édités dans ce mode; 
- dans c~ mo d e de Corma t, l'édition se fera toujpur~ au termi-
nal. 
5.2.2.4. Etats imprimés en formats libres: quelques exemples 
. . . . . . ................... . .............. ... ... .. .. . 
Dans ce paragraphe, nous présentons quelques e xe,up J es 
de formats en mode 1 , mode 2 et mode ;J. 
Les schémas qui suivent représentent une page de listing telle 
qu'elle doit être fournie par l'ordinateur à l'u t ilisateur, dans 
l e systàme que nou~ proposons. 
Symboles_utilisés: 
E= ligne en-tête d'état 
P= ligne titre de page 
C= ligne en-tête de colonne 
D= ligne détail 
R= ligne d'une ''donnée résultat". 
- Formats en mode 1·: fig. F 1 1, F 1 2 
- Formats en mode ~ = fig. F 2 1,F 2 2, F 2 J, F 2 4 






11our une .fonctiou, édition ctu crédit initial et mis à jour; 
HUDGE'l' üHDit-.: .ülŒ 19 X X 
DEPENSES 
FONCTlUN ARTlCL~ CHElJlT INlTIAL CREIJIT t-ïIS A JOUR 
fig. 1 1 • 
TOTüL CR~DIT l.l'-41TlAL 
·1'0TAL . CHBDlT 1,u.s A J"UUH 
t:dition du crédit total alloué à un code économique pour 
le budget extraordinaire de l'exercice 19XX • 
.1:iUDGET !!;Xï'1< ,-lUHlHN, ll.1Œ ·19.;..x 
p HEC .c. T'f!!;S 
C FONC1'1UN AHTlCLB CREDIT INITlAL 
1~ TOTAL CODI!: ECONO,\. ILi.Ul!: :-
fig. F 1 2. 
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Edition du crédit mis à -jour total pour un se r vice. 
p liUDGET ANAL Y'TI(.lUE 
C SEHVICB SECTION CR~DIT rns A JOUR 
D 
.I:{ • TOT:lL SECTlUN: 
TGT ,l L SER v' .iCE :· 
f'ig. F 2 
Edition du crédit total par section, par service pour une 






BUDüE'l' AN, 1.L ïT .lQUE 
NAT UHE DE CllAHG.6 S BHVICE SECT 1.1 1N · CH.E JHT 
TOTAL S .C:CTl ON: 
TÜ'l'll.L s1m v .lCE: 
f' ig. ~ ~ . 
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Edition de totaux des cr~dits d'une nature de charge pour 





NATURE DE CJl/i.HGE CRBDlT 
TOTAL CHEDlT: 
îig. F 2 3,-
Edition du crédit init~al, du crédit mis à jour des transferts 
du budget analytique pour uh article. 
p BUDGET ANALYTH,/.UE 
C AH1'.iCLE CHEDIT INITlAL CH.EUl T .t-JIS A JOUR TRANSFERTS 
D 
fig, F 2 4 
Edition des modifications budgétaires ayant influencé 
un article du b'udget • 
..------ ----------'------- - -------- --··· .. 




fig ·. F. J 1 . 






AR'l'lCLE CREDIT INlTIAL CREDIT hIS A JOUR 
Fig. F. J . 2. 
Edition du solde non v~ntilé d'un article. 
ART.iCLE SOLJ>J:: NON VENT lLE 
:fig. F 3 J • 
(a) numéro de . la modification. 
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Edition des articl~s concern,s par une modification budg'-
tairc. 
C NUd ERO M.ODIFlCüT.L.ON AHTICLE 
n 
f' ig. F J 4. 
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ClLd->ITRE V l: 1,Ru1 1 0SITIUN DES SPECLF 1.C ATIONS DU LANGAGE 
-=-=--- ----------------=-=-=-=--===================== 
6.1. Notations formelles 
Nous décrivons les commandes du langage en utilisant 
les notations forruelles du langage Cobol. Nous en rappelons les 
principa]es ici: 
- un mot-clé du langage est écrit en m~j~scules; 
- un mot employé par l'utilisateu~, en minuscules; 
un contenu :facultatif est mis entre crochets; 
les alternatives sont regroupées entre { J 
ou séparées par un trait vertical; 
- une répétition est représentée par oes points 
de suspension: 
6.2. Les commandes du langageo 
Le langage que .nous proposons met à la disposition de l'uti-
lisateur non informaticien un certain . nombre de commandes para:'-
rnétrables. La plupart des commandes correspondent aux opératib.}!s 
décrites au paragraphe 4.2.J.1. 
La liste de ces commandes ainsi que les opérateurs auxquels elles 





modification mod i:fiça t ion 
édit ion affiche 
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6.2.t. La commande DEMANDE 
Cette commande a pour but de sélectionner les données 
utiles pour les traitements demandés par l'utilisateur. 
Elle préc~de toujours les autres commandes. 
Nous avons volontairement séparé cette commande de celle d'édi-
tion (a), parce que certaines données, apr~s avoir été extraites 
des fichiers, doivent subir certaines opérations (totali~ations, 
modifications) avant d'~tre imprim~es. 
La formulation de la commande est la suivante: 
DEMANDE valeur SI critère - de- - - choix. 
Dans cette commande, valeur représente la ca~actéristique de 
l'élément qui doit remplir certaines conditions pour ~tre 
sélectionné. 
SI est un séparateur qui introduit les critères d~ sélection. 
Le critère - de - choix peut Otre décrit comme suit ;dans le 
langage de Bacchus (b): 
' 
<critère de choix>: =('critère arithmétique)'[ET..(critère de 
choix?] 
.(critère arithmétique_,): = (expression arithmétique •··:. 7<(opéra-
teur logique> <(expression arithmétique ---t> 
V . . , · ""'' {.(caractéristique)J expression arithmetique-,y:i.: = < t t Î 
· cons an e 
(opérateur logique> : := <; ~ /.::: /l?/ )?- I> 
<expression arithmétique/: : = <caractéristique> 
Les conditions à remplir peuvent prendre plusieurs formes. 
Voyons en quelques exemples, 
a voir commande AF'RICHE , 
.(b il ~~_st ent.endu que nous utilisons cette notation pour des 
_raisons de clarté du texte;pour un utilisateur, il faudrait 
-~~u ~~A~r~ ~Utî~~ie~F~Jl~J-de symboles et beaucou~ de mots. 
Pour u ne fonction, éditer le total des crédits par code 
économique. 
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~uestion: La commande de sélection peut 
s'écrire ainsi: 
1>EMANDE fonction · SI code - fonction = 9 ( 3 ). 
Lors de l'exécution de cette co mmande, le système va sélection-
ner une fonction dont le code fonction a été donné par l'utili-
sateur. L'édition pro p rement dite est réalisée par une comman-
de d'édition. 
Certains cas peuvent com porter des chaînes de conditions, c'est 
à dire plusieurs conditions liées p ar l'm péra teur ~T. 
~~~~E!~~: - éditer ie budget et le récapitulatif du tludget par 
nature du budget et par nature d'article pour l'exercice budgé-
taire X. 
L~ sélection se formule comme suit: 
DEMA NTJE article S I exercice = X et nature~ 
;'.._.;,.: budget (a}= ordinaire ET nature d'article= dépenses (a}. 
- Editer le réc a pitulatif des dépenses: 
la sélection des articles est dema ndée co mme suit: 
DEMANDE article ::il nature d'articles= dépenses. 
jJour· le système, lors d e 1' analyse de cette commande, chaque 
élément de la structure de l'article concerné est examiné. 
T9utes les caractéristiques de l' a rticle sélectionné par la 
condition sont validées p our les opérations d'édition. Ue 
m~me tous les articles situés à un niveau supé~ieur ou inférieur 
ma i s qui sont liés à l'article . sélectionné, sont valid és dans 
(a) n a ture ~ budget et nature d'articles son t écrits en toutes 
lettres mais dans la prat i que, il sera préfé rable d'utiliser des 
abréviation s ou des codes p o ur dimi n uer les · risques d'erreur 
dans l'écriLure. 
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les mêmes conditions. 
' ' ' . 
~n conclusion, la commande uEMAND~ n'effectue pas d'édition, 
elle sélectionne uniquement les données qui deviennent dispo-
nibles pqur les autres opérateurs. 
6.2.2. La commande total : 
La syntaxe s'écrit: . 
TOTAL donnée - 1 , donnée - 2 donnée - J PAR donnée - 4 
Cette commande permettra à l'utilisateur d'indiquer les données 
dont les valeurs doivent être sommées et éditées. 
Donnée - 1, donnée - 2, donnée - J représentent J ni.veaux de 
rupture différents, l'ordre de grandeur allant croi~sant de 
gauche à droite. 
Donnée - 4 est l'identificateur de la donnée élémentaire dont 
les valeurs successives seront cumulées pour constitue·r des 
sous-totaux. de niveau représentéspar donnée - 1. En d'autres 
termes, tdut .. changement de valeur d'une donnée de référence 
donnée -- constituera . une rupture de niveau 1 . • Juste avant une 
rupture, un sous-total sera imprimé. 
Les sous-totaux intermédiaires de niveau - 1 seront à leur 
tour, sommés par groupes déterminés en fonction de la donnée de 
référence donnée - 2. Tout changement de cette donnée provoquera 
1•1mpression d'un sous-total de niveau - 2. 
Les résultats interC11édiair e s (sous-totaux obtenus au niveau 2 ) 
peuvent à leur tour être cumulés _avec la fonction des variations 
de la donnée de référence donnée - J. 
No.us nous sommes limités à J niveaux de rupture. L'utilisateur 
pourra s'arrêter au premier niveau mais il ne pourra jamais 
paramétr ci r plus de J nivea ux d e ruµ ture, le niveau J indiquant 
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le total général (a). 
Tous les sous-totaux ùe niveau 1 et 2 seront édités. 
éditer le total des crédits mis à jour par service et par 
section pour une nature de charge X: 
TOTAL section, service, l ' AR crédit mis à jour. 
éditer le to~al des crédits par code économique et par 
fonction: 
TOTAL code économique, fonction _PAR crédit budgétaire 
éditer le total des crédits par nature de charrre: 
TOTAL nature de charge, service PAR crédits analytiques. 
6. 2 .J. La commande MOD.iF 
Cette commande sera utilisée po~r 1 1 enregistrement d'une 
modification budgétaire. A l'issue de 
édition sera faité. 
toute modification, une 
La syntaxe de cette commande est la suivante: 
i'i OD.LF article A'-AEC numéro, montant , date. 
~"articl~'désigne l'article qui doit subir la modification budgé-
taire et qui doit avoir êté sélectionné par la commande · 
DE1'1ANDE; 
-"AVEC" est utilisé pour des raisons de facilité de compréhension 
pour l'utilisateur; 
-"numéro" sera le numéro de la modification budgétaire que 
l'utilisateur désire· .faire enregistrer; 
-"montant" est le montant du crédit accordé en augmentation ou 
(a): nous nous sommes a rrêtés à J niveaux _de (l :i :tptci fitation pour 
des raisons de simplification du systèille. 
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en diminution du crédit disponible. C'est un nombre qui pourra 
être positif' ou négatif' _selon qu' i l s'agit d'une augmentatiori 
ou d'une diminution de crédit, 
-"montant" est facultatif' lorsque le crédit porte sur le libellé 
de l'article (a). 
-"libellé": est le nouveau libellé de l'article. Il remplace le 
libellé actuel. Cette clause n'est pas utilisée lorsque la 
clause "montant" est employée. 
-"date" est la date de la modification budgétaire. 
6.2.4. La commande TRANSF 
Cette commande est utilisée par les gestio 1maires pour 
effectuer des opérations de transfert entre deux articles budgétai-
res. Les deux articles doivent déjà avoir été sélectionnés par 
deux commandes "DEMANDE 11 • 
Syntaxe de la commande: 
TflANSF article - 1 ~ article - 2 AVEC numéro, montant, date. 
- "article - 1 11 est l'article origine du mouvement de transfert; 
- "article - ~ " est l'article de destination du transfert; 
- "AVEC": mot réservé du langage, I employe~ pour faciliter la 
compréhension de la commanùe par l'utilisateur; 
- "numéro" est le numéro de transfert (b); 
"montant": le montant ~u transfert; 
- "date": la date à laquelle a eu l~eu le transfert 
Tout mouvement de transfert sera suivi d'une êdition. 
(a): Pour rappel, on a vu 4ue la modification budgétaire portait 
soit sur le montant du crédit, soit sur le libell~ de l'article, 
(b): doit être enregistré. 
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6.2.5. La commande "AFFICHE~ 
En formats libres, étant donné que les éléments 
définissant la constitution de l'état imprimé sont intro-
duits par l'utilisat mr, il est nécessaire de mettre à 
sa disposition une commande qui lui permett~ de réaliser une 
certaine mi se en page de données de sortie. 
AFFICHE commande la sortie de données sur l'imprimante ou 
au terminal. 
1~1q•' ICHE SUH imprimante 
terminal 
1\1 0D -1 
, FOHMAT = MOD -2 
MOD -J 
ETAT= en-t8te d'état 
TPAG~ = titre-de-page 
TLIST = détail - *,détail - 2 ,dé tail - J,détail - 4 • 
...: u l' imprimante . di l' t · 1· t 1 '- i u ~ in que que . u 1 isa eur aura e c,10 x 
terminal 
entre une sortie à l' imprima n te et une sortie à la machine 
à écrire. Ces deux noms seront re~placés par les codes 
mnémoniques qui désignent les deux supports dans le système 
d'exploitation em p loyé. 
L'utilisateur spécifiera le mode de format 
par la clause FOR1'1AT. 
, . 
nece::; :s aire 
en-tête d'état sera le titre de l'état imprimé. 
Pour une commande ,tFf•' lCHE , il n'y aura qu ' un seul en-tête 
d'état. Cette clause ne sera pas utilisée en format de 
Mon - J. 
titre de page: pour un même état, l'utilsàteur peut prévoir 
trois titres de pag e au maximum. Le changement de titre 
se fera automatiquement au moment de l'impressi on . Dès que 
l'utilisateur a décrit les titres de page, le changement de 
valeur d'une rubrique de référence provoquera l'imp ression 
par le système du titre de page suiv&nt. Les en-têtes de 
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colonnes que l'utilisateur désire voir imprimer seront pro-
duits automatiquement par le système. 
TL~~TE: est la déclaration des données qui apparaitront sur 
une ligne imprimée, 
dé ta i 1 - 1 , dé ta i 1 - ~ , . . . . dé ta i 1 - 4 sont 1 es don nées qui 
apparaîtront sur une lie;ne imp_rimée, Elles .seront soit ex-
traites de fichiers, soit résultat de certains mouvements 
( 01Jérations). 
Les totaux intermédiaires et généraux seront produits 
automatiquement après chaque niveau de rupture (page, état), 
à condition que l'utilisateur ait manipulé au préal~ble la 
commande 10Tr1. L, 
b,3, Justifications et analyse des commandes choisies 
Les différentes commandes du langage proposé ont été choi-
sies en fonction des problèmes analysés qui se poser1t quotidien-
nement aux gestionnaires. Nous les avons regroupés en deux gran-
des catégories: les commandes nelatives à la sélection des don-
nées et à leur extraction et les commandes relatives au traite-
ment. 
6.3.1. Commandes_de_~!~~~!~~ 
Le but de la sélection est de repérer par leur identifiant, 
les informations qui répondent à des conditions portant sur une 
ou plusieurs caractéristique~. Ces commandes font appel à des 
routines (modules) de sélection qui permettent de r6duire l'en-
semble des données. Pour chacun des objets décrits, ces routines 
donnent la liste des données désignées par la question de l'uti-
lisateur et effectùent sur cette liste des opérations logiques 
nécessaires pour obtenir finalement les seules données répondant 
à t~us les critères de sélection. 
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Cette commande permet de rechercher des informations désirées 
par l'utilisateur. Cette recherche se fait parmi les informa-
tions appartenant à un ou des fichiers ayant ~ne structure 
imposée par la nature des apllications.(a).examinées précédem-
ment.Une exigence fondamentale due à la structure de s fichiers 
étudiés et à la nature des problèmes posés est la suiva nte: 
la séle~tion des inform4tions ne pourra se faire que sur toute 
une partie de la clé d'accès d'on objet. Chaque objet a, comme 
nous l'avons vu dans la partie structure, une ou plusieurs 
caractéristiques. Certaines de ces cara ctéristiques jouent le 
rôle de clé d'accès • Ainsi l'article budgétaire a pour clés: 
exercice, nature de buuget, code économinue, code fonctionnel, 
numéro d'ordre. 
Dans le système que nous définissons, la sélection d'un ou 
plusieurs articles budgétaires se 1·era au moyen de critères 
arithmétiques pouvant être reliés par l'opérateur booléen l~T. 
Le premier critère arithmétique devra porter obligatoirement 
sur tout ou partie de la clé utilisée, ensuite seulement, on 
1,ourra utiliser des critères portant stir les autres caracté-
ristiques d'un objet. 
~xempie: L'utilisat~ur désire conr1aitre pour un exercice don-
né, les crédits mis à jour alloués à une fonction, Cette question 
pourra se f' ormuler p a r la commande "UEMAND..1!; ~, comme suit: 
iJEMAND.1!, TuUT CREDIT J'u .S .. A JOUR SI exeroice=9 {4). • ET fonction 
= 9 (3) (b). Ainsi formulée, cette commande est correcte. 
Par contre. il serait incorrect d'écrire; 
DEMANDE TOUT CREDIT MlS A JOUR SI fonction= Y99 ET exercice= 
9999; le critère •fonction" mis en premier lieu n'étant pas 
(a) voir sous-schéma budget. 
(b). Les chiffres remplace~ont ces symboles dans un exemple réel; 
exercic~ signifiant l'année pour laquelle on désire connaitre · 
les crédits; il faudra four~ir égaleme11t le code fonction. 
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un élément de la clé d'accès. 
Si pour le même exemple, l'utilisateur désire connaitre les 
crédits mis à jour pour le budget ordinaire uniquement, la 
commande devient: 
LJEMAND~>.'f.OUT-.- GHEDIT ,. foIS A JQUR SI .l!:XERCICE = 9999 ET nature 
de budget= ordinaire ET fonction= 999; exercice et nature 
de budget étant des critères désignant la clé d 1 ac~ès, ils 
doivent être écrits en premier lieu; il serait dès lors incor-
rec:t d'écrire: 
DEMANDE TOUT CHElHT HIS A JOUR SI exercice = 9999 ET fonction 
= 999 ET nature de budget= ordinaire; 
ou: 
DEMANDE TOUT CHEUIT MIS A JOUR SI fonction= 999 ET nature de 
budget~ ordinaire et exercice= 9999. 
~~~!!~!~~!!~~-~~-point_de_vue_de_l'utilisateur 
Notre but est de fournir à l'utilisateur un langage d'utili-
sation. qui lui permette d'exprimer de façon simple les traite-
ments qu'il désire effectuer. En proposant une commande "DEMAN-
nE", no.us ne croyons P.as nous être écartés de cet objectif. 
Cette commande traduit la logique d'un gestionnaire face à un 
problème. Si, indépendamment de toute référence à l'ordinaire, 
on demande à un ~tilisateur (gestionnaire) 1\•quels sont les cré-
dits m~s à jour, il ne saurait répondre facilement à cette ques-
tion, qui reste très floue dans sa formulation. Il paut rétor-
quer par des questions du genre:" veuillez préciser votre ques-
tion, quels crédits mis à jour désirez-vous connaître et pour 
quel budget~ pour quelle fonction ou pour quels articles 
budgétaires.On pourrait multiplier les exemples de ce type, 
Il apparait donc de manièr~ claire que, même dans un système 
de gestion non automatisé, lorsqu'on vose une question à un 
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gestionnaire; ce deruier souhaite qu'on précise le cha mp d'ap-
p lica tion auquel on s' in téres ::; e. La commande " DE!1,A NDE" que 
nous avons proposée ne f a it que traduire une log i que tout à 
fait naturelle ùu g estionnaire.1:; lle peut se résumer en deux 
parties: 
- DE!·: ANDE valeur: précise les données ou les informa -
ti ons que l'on désire connaitre. 
- s l CRlTEH~ de choix: déLermine dans quelles caté~orie _ 
de données ayant même nature, _ on peut trouver les informations 
so uhaitées, car celles-ci sont munies d'une structure sémantique 
et d'un e structure d'acc~s logique. 
D'une manière génér a le, et dans l a mesure o~ il existe un cer-
tain ordre établi, pour retrouver les informations à un moment 
voulu, il y a trois façons de l'lndiquer:( 1f) 
indiquer ou se trouve l'inf ormation 
donner un chemin q u i y conduit 
donner une partie du contenu de l'infor-
mation cherchée. 
C I est là toute la jus t ii' ica tion de la co1 11 mande "demande Il• Nou i:; 
croyoris ~nfin que la formulation de la commande elle-même pour-
rait poser des probl~mes insurmonta~le~ d'ap prentissage à l'uti-
misatèur, car les. opérateurs logiques choisis ne sont pas pro-
pres à l'informatique mais sont également courants dans le 
domaine de la gestion. 
En conclusion, la commande ".UEMAND~" du point de vue informati-
que permet la sélection et l'extraction d'articles répondant 
à des conditions données. ~es éléments devro~t, suivant le cas, 
être édiiés ou subir au préalable certaines tra11sformations. 
Cet aspect du problème nous a conduit à séparer les commandes 
de sélection de celles relatives aux traitements. Pour les 
mêmes données, la sél_ection ne se f' a i s a n t qu'une fois mais 
-77-







Les commandes de traitement orfrent à l'utilisateur la 
possibilité d'effectuer certaines opérations sur les éléments 
sélectionnés. Pour l'utilisateur, ceci est d'un intérêt évident; 
l'obtention des cumuls de certaines données, les "soldes" de 
certains éléments sélectionnés, certaines mises à jour urgentes. 
nécessitent l'ex~stence d'opérateurs ~déquats dans le langage. 
Nous ~vons propoéé quelques opérateurs; cette liste n'a, bien 
entendu, aucune prétention exhaustive; elle tient uniquement 
compte des applicatio n s que nous avons décrites.Si les utili-
sateurs le souhaitent et en exprimant les besoins,il est pos-
sible de déîinir d'autres opérateurs supplémentaires. 
- La commande TOTAL: Nous avons déjà explicité cette commande 
au paragraphe . Cette commande cite les données pour les-
quelles on désire imprimer des totaux. L'échantillon de ques-
tions examiné précédenment, montre que cette commande est 
très utilisée pour la gestion des budgets provinciaux: 
- totaux des crédits par Fonction 
- totaux des crédits par code économique 
- totaux des crédits budgétaires par 
service ou par section, etc .•. 
Cette command e décharg e le gestionna ire des p robl à mes de 
rupture et d' a dditions successives. En reprenant l'exemple de 
la page TO, nous comprendrons mieux cela. 
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TOTAL section, service, l'AR crédit analytique mis à jour: 
Par cette commande, l'utilisateur désire obtenir les totaux de 
crédits analytiques m·is à jour pa·r section, par service et par 
budget analytique. Mais comme nous l'avons déjà dit, cette 
commande doit êLre précédée p~r une cownande de sélection du 
genre: 
U~HAND~ cr4dit analytique mis à jour SI code service ~99 ET 
code service 999 ~'T exercice 1974. 
Cette commande prépare les données qui seront disponibles pour 
les opérateurs de totalisatio11s; Ces dernières ne pourront être 
eîfectuéès que sur les données dont le code service est détermi-
né par - les critères de sélection. 
Dans cet exemple, les sous-totuux et totaux suivants seront . faits 
- sous total des crédits analytiques mis à jour par section. ~l 
y aura une rupture 4 chaque changement de section; 
- les sous-totaux des sections appartenant à un même service 
seront ensuite sommés pour obtenir un total par service. D'o~ 
une rupture après chaque _service; 
- les totaux des services consid~rés seront sommés pour obtenir 
un total _général du budget analytique; ce dernier niveau 
n'au~a pas de rupture car il n'existera qu'un seul total géné-
ral/ 
Pour effectuer une totalisation, l'utilisateur se borne à pa-
ramétrer la commande "TOTAL"; les routines du système se 
chargeront des calculs nécessaires et de l'édition. 
Les_commandes_des_mises_à_jour 
J'lusieurs applications de mise à jour ont été expliquées dans 
la première partie de _ce travail. Les commandes :- ,ODIF et THANSV 
ont été abordées au paragraphe , .2. Notre langage étant conver-
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sationnel, les mises à jour ne ·sont pas toujours aisées 
dans un fuode "on line". 
Les problèmes posés par un traitement "on line" des mises 
à jour sont généralement fort délicats, au fur et à mesure 
que le nombre de mises à jour effectuées par rapport au fichier 
initial augmente. L'organisition du fichier se détériore 
généralement et la consultation devient de moirts en moins 
rapide ..• Le choix d'un· processus de mise à jour "on line" 
sera toujours très onéreux et ne se justifiera que dans les 
cas o~ les contraintes de l'application l'imposent (1~. 
Les commandes de mise à jour seront utilisées pour les modifi-
cationé ponctuell~s. Les modifications plus importantes se 
feront en "batch". 
- La commande 11 ;•10D11''": permet de modifier une caractéristique d' 
un article budg~taire désigné par une commande de sélection, Les 
paramètres de la _commande indiquent les caractéristiques que 
1'6n souhaite modifier. Toutes les modifications budgétaires 
légales devront être opérées 
commande, 
par l'intermédiaire de cette 
Du point de vue physique, cette commande doit assurer lare-
copie de l'article modifié à l'emplacement adéquat dans le 
fichi'er (a). 
- La -commande "TRANSF": est utilisée pour l'enregistrement 
des transferts budgétaires. Un transfert s'effectuant nécessai-
rement entre un article "origine" et un article "destination", 
une commande de sélection (voire deux, si le transfert a lieu 
entre deux articles appartenant aux fichiers di f férents) dési-
gnera au préalable les articles concernés par le mouvement de 
transfert. 
(a) Ceci est un aspect qui relève de l'implémentation. 
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Les modifications budgétaires et les transferts effectué s 
seront suivis d'une édition en Mode J . réalisée à l'aide de 
la commande "AFFlCHE". 
- La command e 11 ::;0LDB": 
-Justification et syntaxe: pour pouvoir suivre l'évolution 
........................ 
de la consommation des crédi t s qui leur ont été alloués, les 
chefs des services ont besoin de connaitre · les écarts . entre 
le- prévisions et les réalisations de leur budget. Pendant 
l'exercice budgétaire, èn _effet, il est intér essant ~ connaitre 
la différence ·entre le crédit initial et le crédit mis à jour 
pour un post e donné du budget. 
La commande " S OLDE" cowme son nom l'iri~ique, sert iu_ calcul 
des soldes qui peuvent ~tre . calculés par le système et portés 
(édités) à la connaiss a nce du respon sable concerné. 
La syntaxe de l a commande est ainsi formulée: 
::; OLD~ nom de donnée 1 nom de donnée ~ 
cette commande a pour effet de soustraire nom de donnée - 2 
de nom de donnée - 1 et de placer le résultat daµs une zone 
de mémoire appropriée eru vue de l'édit i on. 
Lors de l'utilisation , de la commande , FYICHE , le contenu de 
cette zone sera automatiquement édité. 
J,our pouvoir utiliser la command e 11 :::; 0LDE " il faut au préala-
ble sél e ctionner les données dont on souhaite connaître le _ 
solde par· une coml,llande 11 u E.\1ANDt'.'. 
EEemple d'utilisation: 
~uestion: pour pouvoir éditer un récapitulatif du budget, il 
faut calculer le solde entre dépenses et recettes· de l' arti-
cle "~Xt;Hv.1.C.r.:::; \.NTi!:HJ. .c, uH::,". 
On écrira: 
u~~A~U~ crédit mi s à jour ::;.1. ind icatif= 9 ( 9 ) ET nature du 
budget= recettes. 
DEMANDE crédit mis à jour SI indicatif'= 9(9) ET nature du 
budget= dépenses. 
SOLDE crédit mis à jour, crédit mis à jour. 
Le premier crédit mis à jour est celui sélectionné par la 
première commande DEMANDE. Le second est celui de l .a seconde 
commande. 
La commande AFFICHE: 
La syntaxe de la cuwmande "AFFICHE" a été présentée au 
paragraphe6:l-5" .L'utilisateur a le choix pour la sortie de 




- bande ou d:i;sque (édition 
différée). 
La nature de différentes applications nous a amené à mettre à 
la. disposition de l'utilisateur 4 types de format d'édition que 
, . . 
nous resumons ainsi: 
l~format standard: utilisé pour l'édition de la totalité de 
l 1 in.formation disponible sur le budget provincial ou analyti-
que: 
- édition du budget analytique pour un exercice déterminé 
- édition du budget provincial sur un exercice 
- éditioh des récapitulatifs. 
Pour ce format, la sortie des résultats se fera soit sur impri-
mante, soit sur bande ou disque. Il existera une liste des 
modules d'éditioŒpour les différents états à sortir.Quand 
l'utilisateur voudra un certain type <l'imprima, il suffira de 
taper à la conso 1 e une commande d' appe 1 des modules app r. op.riés 
en indiquant l a valeur de di.fférents param ~ tres. Cette façon 
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de procéder n'est pas · une particularité de notre langage et 
les commandes d'appels des modules sont :fournis par le système 
d'exploitation ~tilisé mais les modules auront été programmés 
à la demande de l'utilisateur. 
(33 Pourquoi_des_format~_libres 
Les :formats libres ont pour but priucipal de produire à la 
demande, des informations adaptées à cl1aque niveau de respon-
sabilité. 
Ainsi, on doit u1ettre à la disposition d'un responsàble du cen-
tre de frais, dans le plus grand détail, les éléments qui dépen-
dent de . sa gestion (budget qui lui est alloué en débu~ d'année 
et rythme de consommat.ion de celui-ci). 
L'édition des états imprimés pose beaucoup de problèmes: 
édition· d'en-têtes 
.-----------------
Un en-tête d'état est l'en~tête de l'imµrimé qui sera édité 
une seule fois pour uri type d'imprimé. 
Un en-tête de page sera édité ~stématiquement au début de 
chaque page de l'état ou à la . sui te d'un changement de vale-ur 
d'une rubrique de référence. 
Un en-tête de colonne représente les titres des rubriques (a) 
à éditer 
Description du• contenu des lignes à éditer. 
Description des variables physiques: ce sont des variables 
indiquant: 
- le positionnement des lignes dans la page 
le maximum de lignes par page 
- la gestion d'un compteur de ligne 
(a) l ' lus petit élément d'informations sur lequel le système 
travaille. 
- la gestion d'un compteur d e pages 
la gestion de saut de page. 
- Description_des_totalisations_~_réa liser 
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Les totaux ·<levron t être édités quand 1 eur conditi on d' impres-
sion sera réalis é e. 
Tout e s les variable~ nécessaires à une édition ne sont évidemment 
pas énumérées ici. ~our que le syst~me que 11ous pro po s o ns puis-
se êtr~ utilisé · par un non-informaticien, nous avons prévu dans 
la commande 11 A.F'FICHE" un minimum de vari a bles paramétrables, 
les autres étant gérées automatiquement par le systàme. 
Les données à éditer seront sélectionnées au moyen de la 
commande 11 1JEMA NDE"; il sera possible également d ' introduire dans 
les états im primés, des é léments calculés au moyen des opérateurs 
simples · (totalisateurs). 
Pour la sortie des données en formats libres, J modes de formats 
ont été proposés. Ces J modes traduisent chacun un type de 
probl~me à é~iter. 
Le Mode - 1: destiné à fournir une ré p on s e aux questio n s ayant 
un caractàre global et général. Ce sera le cas pour ~ne obtention 
d'informations relatives à . tout le budget provincial ou tout 
le budget analytique d'un • service, eng lobant toutes les natures 
de budget et natures d'articles. 
Le Mode - 2 : fournit des états en réponse aux besoins d'infor-
mations occas ionnels · ne nécessitant pas une recherc~e · sur toutes 
les natures de charges ou toutes les natures de bud g et. 
Le Mode J : fournit des réponses aux questions ponctuelles, 
L 'imprimé ne comprend que quelques li v.nes a u termin al. Ce mode 
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sera notamment utilisé pour vérifier les résultats des mises 
à jour effectuées "on line". 
A présent, examinons plus en détail ces trois modes. 
Le Mode -
La desciiption de ~e mode par l'utilisateur comprend 
les clauses suivantes: 
- un en-tête d'état qui sera un nom que 
l'utilisateur veut attribuer à l'état à imprimer. 
Exemple: .s'il désire le tttre "budget ordinaire'', il écrira: 
EN-TETE d'ETAT= budget ordinaire, Pour simplifier le système, 
il n'y aura qu'un seul en-tête d'état pour une commande 11 ,\FFICHE", 
En d'autres termes, il sera incorrect d'écrire: 
BN-TETE D 1 ~TAT= budget ordinaire, budget extraordinaire, budget 
pour ordre. 
- un en-tête de page qui sera un sous-titre . 
d'état, 
Exempie:dépenses, On écrira EN-TETE DE PAGE= dépenses. 
On peut paramétrer 2 ou J en-têtes de page. Il sera dès lors 
correct d'écrire: 
_r;N-TETl!: DE PAGE= dépenses, recettes. 
Cette clause signifiera pour le système que les pages relatives 
auK dépenses seront éditées en premier lieu, ensuite, il y 
aura une rupture_de __ page pour pouvoir commencer l'impression 
_des pa~cs relatives aux· recettes. Ceci constitue une dem·ande 
de saut de page implicite de la, part de l'utilisateur, 
- les e~-têtes de colonnes: nous avons 
fixé le maximum de titres de colonnes à 4, après l'examen de 
questions que nous avons analys6es. Nais, suivant les nécessités 
de gestion et la nature du support de s ortie, le nombre peut 
être aug01enté ou diminué. 
Exemple d'en-tête de colonne: 
-H5-
TCULUN= fonction, code économique, article, crédit initial. 
Les en-têtes de colonnes ne sont pas décrits pour l'utilisateur. 
Le système les repro4uit à chaque page de l'état sur base des 
paramètres de la clause ·1·LlbT. 
- les lignes ·à imprimer: les en-têtes de colonnes 
constituent les titres des données à éditer. ~n dessous de chaque 
en-tAte de colonne, ligne apr~s ligne, seront éditées les données 
extrait e s de fichiers ou résultant de certains calculs élémentai-
res. 
- 1•impression des totaux: celle-ci se fera à 
chaque changement d~ iubri~ue des réfé~ences utilisées comme pa-
ramètres de la co111ma t1 <.Le T u 'l'AL. L'impression de_ tous les totaux 
se fera automatiquement, il suffira que l'utilisateur ait au 
préalable exécuté une commande 1·vTaL. 
- le nombre maximum de lignes par page de· l'état 
et la position de chaque ligne dans la page seront fixés par 
le système. L'utilisateur n'a aucune influence sur cela. 
Le .Mode - 2 
l;e mode cowprend à peu près les mêmes clauses que le 
Mode•J , la différence étant que ce modé n'àccepte pas plus d'un 
type au niveau d'un état ou d'une page. Nous avohs vu que le 
nombre d'en-têtes de pages en Mode - 1 pouvait être supérieur 
à 1. Il est évident que le ~ode - 2 sera plus facile à program-
mer (moins de niveaux de rupture à prévoir). Il existe également 
d'autres différences dues à la nature des problèmes à résoudre 
par ces deux modes. Ce point a déjà été abordé. 
Un seul en-t@te d'état décrit par l'utilisateur. Cette clause 
est facultative pour le l-iode - 2. 
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Il n'y aura qu'un seul en-tête de page par état. _Il sera 
obligatoire et apparaitra à toutes les pages imprimées. 
Les en-têtes de colonne seront éditées à chaqüe page de 
l'état .. 
Quant aux lignes à imprimer, les données peuvent se limiter 
à une seule ligne~ 
Les totalisations intermédiaires et générales seront effectuées 
automatiquement, à condition qu'une commande TOTAL ait,été uti-
lisée auparavant. 
Le nombre de lignes par page et les p9sitions de ligne dans la 
page (interlignes) sont gérés par le système. 
Le_Mode_-_J 
Ce Node est utilisé pour permettre des réponses aux 
questions ponctuelles, notamment lors des consu l tations après 
les mises à jour (modifications et transferts budgétaires 
légaux). ~u la quantité restreinte d'informations à sortir par 
commande, la commande A:f1''ICHE pour ce f'ormat se réduira · pra-
~iquement l la description des lignes à imprimer: 
il n'y aura pas d'impression des totaux, 
- les en-têtes d'état ne pourront être produits, 
les en-têtes de page n'existeront pas, 
6.J.4. Messages_du_système 
Pour un bon fonctionnement des opérations demandées 
par· l'utilisateur non-i~formaticien utilisant le langage 
proposé, il est nécessaire que ce dernier soit guidé par l'or-
dinateur. Le langage étant conversationnel, le système enverra 
un message suivant les circonstances qui se présenteront, 
Dans l'état actuel de l'étude, le nombre de messages possibles 
se limitera à trois, afin d'éviter les comµlicaLions que cela 
µoserait - du point de vue de la réalisation pratique, 
·.Ces. messages, par conve·ntion, seront précédés d'un ~ pour 
les distinguer de commandes de l'utilisateur. 
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~ ACCEPTE: Ce mes-sage sera envoyé à l'utilisateur après toute 
commande bien ex6cutée par l'orllinateur. Chaqu e commande su-
bira un contrôle de vraisemblance et un contrôle syntaxique. 
La réception de ce message au te r minal signifiera pour l'utili-
sateur que l'opération qu'il a dernièrement demandée s'est 
bien déroulée et qu'il peut éventuellement passer une autre 
commande. 
e r~J~LID1:,: Message du système à l'utilisat~ur lorsqu•une 
anomalie est <licL,e à la ~uite d'u~e commande. Le système 
par ce biais, demande une réaction de l'utillsateur qui pour-
ra en l'occurende resoumettre la commande à l'ordinateur après 
1a correction appropriée. 
Plusieurs cas classiques d'anomalies ou d'erreurs sont pos-
sibles. 
~ans entrer dans les détails, deux types d'événements parti-
culiers intéressent notre travail et devront être communiqués 
à l'utilisateur; 
les anomalies dues à une ~rreur de frappe au ~terminal; 
- les anomalies dues aux erreurs syntaxiques dans l'utili-
sation du langage ou à l'inexistence de données demandées. 
Dès que ces deux types d'erreurs sa. reproduiront, l'utilisa-
teur recevra le messageG'INVALIDE • Quant aux autres types 
d'anomalies ou d'erreurs dont les causes sont multiples, 
nous croyons qu'ils seront réglés par les informaticiens 
responsables du système d'exploitation, il se~ait exagéré 
de demander à un non-informaticien de corriger tous les 
types d'erreurs qui se présentent. 
b INDISPONIBLE: Ce message est une communication du sys-
tème à l'utilisateur lorsque les données soumises au trai-
tement demandé ne sont pas disp onibles. Il es t possible en 
effet, qu'un fichier ne soit pas disponible au moment où un 
utilisateur en a besoin. U~ article de fichier peut être 
bloqué par un autre utilisateur qui effectue des mises à jour. 
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Ce -me œa ~ peut intervenir après une command~ DEMANDE. A la 
réception de ce type de message, l'utilisateur devra attendre 
un peu avant de lancer une nouvelle commande DEMANDE. 
6.3.5. Grammaire_formelle_du_langage_(a) 
En utilisant les notations de Backus, les spécifications 
du langage peuvent s'exprimer ainsi: 
< pomrnande? : = llEDUT <(commande - 1) TBH.M INE-
~ commande - 1 > : = <'.commande - ~>; <(commande - 1.> 
Lcommande - 2>:. :. = Lfonction '7 
~fonction): = <demande';:7/ <transf//<:'modif)/ Z:~olde?/ 
~total>/ <affiche,> 
L.demande ,>: = - u~MANDE ~aractéristique)> SI~ritère de choix> 
écri tère de choix/: . - .{critère arithmétique)' c~T zcri tère de 
choix> J 
.(critère arithmétique,>: : = /expression arithmétique >"(opéra-
teur logique")(expression arithmétique-1> 
/ .· . , . · ...,. {2caractéristic:tue)1 <.._-expression ar1thmet1que-1/: : = . t 
. .(cons an te 7 
!opérp.teur iogique): : = <;~/ .::;- /1=!'?,,,/)' 
,(expression aritl1métique/ : : = ~caractéristique)' 
Ltra-nsf')' :.. : = TRANSF caractéristique, caractéristique AVEC 
niuméro, montant, date 
{modif) :: = MODI~ caractéri~tique AVEC numéro, montant ~ 
libellé, date 
isolde): = S01 n~ caractéristique, caractéristique 
itotal): = TOTAL caractéristique, caractéristique, caracté-
ristique l-'AH caractéristique 
(a): les traits obliques dans la syntaxe doivent Atre in~er-







= 11.Fl- lClI.l!. SUH .(support)' , {format,>;.(en-t~tes> 
= <'°termina1>/<(imprimante7/ <'.'mémoire périphé-
rique> 
= 1 ,ODE - 1 / MODE - 2 /MOD - J /MOD - S 
= en-tête d'état titre de page , ~ tlist) 
= caractéristique , Ltlist )'.(caractéristique) 
4uelques_remarques_concernant_la_grammaire_~~!!~!! 
- les identificateurs des caractéristiques signifient les 
noms des caractéristiques des fichiers,qui ont été définies 
lors de l'analy~e de . la structure sémantique. 
- Uans les commandes TH.ANS!<' et .t-1 01J I.F , numéro, montant, 
libellé, date, sont des noms de données. N~Us les avons mis 
expressément dans ces ueux commandes, c a r ces noms de données 
seront les seüls à pouvoir être utilisés dans ces commandes. 
- .1.l est e,1,tendu que les difîérents supports peuvent êtr·e 
remplacés par leurs cou.es mnémoniques dans la commande 
AF~ .1.~tt~. Par codes mnémoniques, il faut enteridre les codes 
mnémoniques en usage dans le système d'exploitation utilisé. 
- Pour produire les différents groupes d'édition, il es·t 
nécessaire de résoudre le problème de co111ptJlt"lbi1'té des zones, 
étant donné les différents formats des données susceptibles 
d'être utilisées. 
cha4ue type de ligne à imprimer doit avoir un même format. 
~i l'en-tête définie par l'utilisateur dépasse la longueur 
maximum prévue par le système, il y aura troncature. En d'au-
tres termes, chaque type de ligne à éditer aura un form·at 
unique et valable pour toute valeur présentée par l'utilisa-
teur. 
- Les intitulés de colonnes seront constitués de noms des 
do1:inées disponibles dans le dictionnaire des caractéristi-
ques. 
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- lJne sous-routine doit assurer les sauts de page adéquats 
sur base des indicatifs dont le changement de valeur devra 
~tre pris en considér.ation. 
6.~.6. Exemples_de_formulation_des_commandes 
- Rechercher le crédit initial, le crédit mis à· jour, 
les transferts .I d' un article du rudget analytique. 
DEBUT 
LEMANDE article SI indicatif= X 
AFFlCHC: SUR terminal, .r0RHAT= MOD - J 
TLIST = crédit initial, crédit mis à jour, 
transferts 
- Rechercher pour un service donné, le total des crédits 
par nature de charges. 
DEBUT 
DEhANDE article SI nom-du-service= X 
TOTAL nature de charg~, service PAR cré.di t 
mis à jour 
AFFlCHE SUH · i111prirnante, J,'0Rt-lAT = MOI> - ~ 
TPAGE (a} = service 
TLlST = code nature charge, ~rédit initial 
TERMINE 
- ~di ter le · crédit 
pour une nature de charge, 
D llil/1' 
total par service, par section 
D81'1ANDE article SI nature de charge = X 
TOTAL nature de charge, section, service 
PAR crédit mis à jour 
{a} abréviation pour titre de µage 
.tt.FFlCH~ SUR imprimante 1• OH1,; ,1.T = M(?O - 1 
EN-TETE D' ETAT= budget . analytique 
TPAGE = cré~~t par service 
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TLIST = crédit, nature de cha rge, nom de la section, · 
nom du se r vice 
~dition du total de crédits par code économique pour 
une ·fonct i on, 
DEBUT 
DEMANDE article SI fonction = - X 
TUTAL codé économique, fonction PAR crédit mis 
à jour 
AF F'lCHE SUH terminal, !.'' OR.MAT = ~i OD - 2 
Tl'AGE= libellé fonction 
TLIST = crédit mis ~ jour, code économique 
TERMINE 
- Edition pour un article du budget du crédit initial, 
crédit m~ à jour, les modificat i ons budgé taires, les trans-
ferts,le solde non ventilé, 
Dl!.. lJUT 
DEMANDE article SI libellé= X 
AFl<' lCHE S UR terminal, FOH. .AT= MOD - J 
TLiST = crédit initial, créa it mis à jour , solde 
non ventilé, transferts 
- ~ uels sont les totaux de crédits d'une nature de 
cha rge donnée pour un service? 
DEBUT 
IJE~1A!-.DE art.icle S I exercice= X ET code-d e-na L 1<1. ' ~ 
de c har ge = ·, · { ~) . 
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DEBUT 
DENANül!, article SI exercice= X ET code-de-nature de 
charge= Y (a) 
TOTAL nature de charge PAH crédit mis à jiour 
,ŒFICJIE SUH terminal' 1: Ofü1AT = ~:on - 2 
TLIST = nature-de-charge, irédit mis à jour 
TERl-llNI!; 
- 1<éalisation d'une modification budgétaire· s u r un article: 
D!!.BUT 
UEMA NDE ~rticle ~r indicatif= X 
,'iODlF article -,VJ.!- C numéro, libellé, date 
Ali'1" .1CHE SUH ter minal, l•'OHi-i AT= t-10D - J 
TL~ST = numéro, màntant, libellé article, date 
T~m1INJ!: 
~ Effèctuer un transfert entre deux articles. 
DEB UT 
DEMA~D ~ article - 1 SI indicatif= X 
IH: .. ,·, A~I>r; article - ~ :.iiil indicatif = x 
TH,t NSF article - 1, article - 2 AV .t:..C numero, montant" 
date 
H.Fl1' .lC J1E ~UH terminal F üHMA.T ::: i tOD - J 
TL ~ ST = numéro, illontant de tran ~fert, date 
Il est certain qu'au stade 'de la r·éal isa tion du langage, il 
sera préférable d'utilis e r des mots prus courts ou des codes 
pour désigner les différentes commandes u)ilisées. Cela ré-
duira considérablement les risques d'erreur, lors de l'utili-
sation des colllmandes. 
S i l'on ad o p te une codification, il suff ira it de. r e mp l a cer 
{a) Y sera nemplacé dans un exemple réel par une occurence de 
la caractéristique sur laquelle p o n ~e la condition, 
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les codes par les mots de commandes actuels. 
6.N Considérations relatives à l'implémentation 
L'implémentation et sa mise aai point ne font pas l'objet 
de ce travail • 
Nous nous ~ommes donc limités à prése rt ter les idées générales 
concernant le sujet, 
6.~.1. Solutions_possibles 
Pour exploiter les commandes du langage proposé, on 
est contraint de procéder à un travail de traduction effectué 
par un progra~11e de traduction. Ce programme est plus ou moins 
complexe et son exécution nécessite un ou plusieurs passages 
en machine, 
Pour transposer les commandes en u11 programme exécutable par 
l'ordinateur choisi, il existe 4 types de programmes de 
traduction : (13): 
les assembleurs 
- les compilateurs 
les générateurs 
- les interpréteurs. 
- Les assemble~rs traitent un langage proche du lan~age machi-
ne, et ayant dans sa forme élémentaire une correspondance 
instruction par instruction avec ce ~ernier: les langages 
d'assemblage ou autocodes, propres à un ordinateur donné. 
Ces langages gardent la structure globale du langage machine 
tout en permettant l'adressage symbolique. Cette solution 
ne peut s'appliquer au · langage que nous proposons, vu que 
nous le souhailons proche du français. 
- ~uant à la solution consistant à ct6crire un compilateur pour 
la tradüction du langage proposé, elle a:erait hasardeuse et 
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inutilement . coOteuse. La tâche majeure d'un comµilateur est 
d'établir une sui te <l I opérations dans un o-rdre correspondant 
à la logique de la machine à partir d'expressions dont l'ordre 
corre~pond à la logique du langage utilisé. Cela constitue un 
travail d'analyse très important, _ long · à réaliser et très 
cofiteux, qui ne se justifierait pas pour un lan g age simple 
comme celui que nous proµosous. 
- Une autre solution serait d'écrire un int e rpréteur qui 
traite le langag e p r oposé en l'interprétant command e par 
commande au moment de l'exécut i on, 
Dans la pratique, il semble que cette s olution ne soit pas 
facile à réaliser. 
- La dernière solution est d'écrire des pro-grammes que cer-
tains appellent dans l H littérature informa tique, des généra-
teurs. 
Vus par les utilisateurs, les générateurs travaill e nt selon 
les mêmes princi pes que les comp i l a teurs: en partant d'indi-
cations fournies dans le langage que nous propo s on s , c 'est 
à d ire de commandes, le génér a teur s é lectionne de s modu es 
pré-programmés et l~s a dapte au probl~rue à résoudre g râc e aux 
paramètres des conimandes. 
Vu que le l a ngage que nou s proposons a un vocalJulaire très 
réduit et q ue sa traductlun ne demanderait que tràs peu de 
traitement lexical et s yntaxique, nous so t ,mes f a vorables à 
cette derni ~re solution, même si la programmation de dir°fé-
rents modules dans un langag e ·de base ou évolué, peut Atre 
un travail de longue haleine, 
C'est néammoins une solution relativement moins ch è re et à 
risque d'erreur peu élevé, étant donné que les séque nces 
pré-programmées sont d éjà é~rites et testées. Le s seuls tests 
à r éaliser pour ce g é n é rateur consister o nt en l a 
de l'ag e n cement de différents modules . . 
vé r ification 
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6.~ . .:.. Néthode_de_conception 
La solution que nous préconisons est d'écrire des modu-
les qui traduiront cha4ue ~omruan<le de l'utilisateur. Ces dif-
férents modules étant conçus de manière à être tout à fait 
inuépenclaut'5 les uns.;. des autres (modulari téJ .l;eci a pour avan-
tage de permetLre d'ajouter d'autres commandes sans avoir à 
modifier les commande~ déjà exiscantes. il est de ce t'ait 
aussi possible de modifier certaine s commandes déjà existantes 
pour les adapter aux nouvelles exigences des gestionnaires sans 
devoir revoir toutes , les commandes du langage. On peut égale-
ment changer un module existant par un autre, plus performant, 
sans avoir à changer les a~tres modules. 
Pour répondre aux requêtes (commandes) de divers utilisateurs, 
le système que nous proposons devra permettre: 
- l'analyse syntaxique de J chaque commande 
la réalisation des accès aux données 
- l'exécutiçn des opérations demandées 
l'édition - des re11seignements dem a ndés. 
Analyse_syntaxique_de_chaque_com~ande 
Le but de cette -analyse sera de vérifier si 1~ commande em~ 
ployée par l'utilisateur est correcte. Par commande,· il faut 
considérer non seulement le nom de celle-ci mais également 
les paramètres directifs qui l'accompagnent. Ces paramètres 
en effet, précisent notamment les articles ou les caractéris-
tiques concernés. 
1, our faire cette 
naires: 
analyse, le .système dispose de deux diction-
le dictionnaire des commandes c'est un lexique qui 
-------------------------
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contiendra toutes les commandes déi'inie s dans la grammaire du 
langage. A la lecture de chaque commande, le système consultera 
ce ·dictionnaire pour · savoir si la commande existe. 1-our toute 
com111ande mal écrite . ou inexist a nte, le système enverra le 
message ~INVALIDE à l'utilisateur. 
- le dictionnaire des caractéristiques: a pour but de vérifier 
si _les données utilisées corn.me .· parau.iètres dans la commande 
exis~~nt dans les fichiers du système. 
Comme pour les noms des commandes, si les données utilisées 
sont incorrectes ou inexistantes, le système envoie 
à l'utilisateur, 
6.lj.J. Réalisation des accès aux données 
INVaLIDE 
Cette phase est réalisée pour un module de sélection 
de donn~es qui traduira un~ commande "DEMANDE", Le but de 
ce module est de repérer par leur identifiant, les objets 
qui répondent à des conditions . portant sur une ou plusieurs 
de leurs caractéristiques et de les placer en méruoire centrale. 
Cette sélection s'effectue en comparant la valeur d'une 
caractéristique appartent à un objet de fichier et une valeur 
de ~éférence mentionnée par l'utilisateur par la commande "DE-
HANDE". 
Cette recherche des caractéristiques désirées peut être · réali-
sée de deux manières: 
aélection au moyen des valeurs des iden-
tifiants: c'est la recherche d'un enregistrement avec clé 
complète, Si l es valeurs des caractéristiques utilisées dans 
la commande sont identiques à la cl, d'accès du .fichier. cela 
signifie que l 'on peut accéder directement à l'occurence de 
l'objet désiré. 
Nous avons vu lors de l'étude de la structure d'acicès, que 
l'identifiant pour un article budgétaire était composé de: 
- code .fonct i on 
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- code économique 
- code de n ature de ch u r g e 
exercice. 
Tout accès direct aux occur ences rechercl1ées se fera au 
moyen de c e s identif' iants. ~rais la nature· des ap pl ications, 
notam111ent lorsqu'on désire accéder à µlusieurs occurences d'un 
type d'objet, aya !tt une caractér istique bommun e, fera en sorte 
que l'on ne soit plus obligé de f'ournir une c lé comp lète pour 
l'obtent~on des in~ormati6ns voulues, d'o~ le deux i è me type 
de sélection: 
sélection avec clé partielle. ~ar exemple, l'uti-
l i sateur peut s'intéresser à tous les articles du budget appar-
tenant à une même fonction, ou à une même nature de budget. 
A la fin de l'exécution uu modul e de sélection, on dis p ose 
en mémoire centrale d'occurences d'objets à traiter. 
6.~.4. Exécution_des_o~érations_demandées 
A chaque opérateur pré vu par 1:a grammaire du langage, 
devra êt r e associé un module. Les traitements demandés par 
l'utilisateur seront ~xécutés ~râce à l'appel de ces modules. 
Ces derniers seront actualisés au moyen des paramètres figurant 
dans les commandes. Chaque module ainsi exécuté, fournira une 
ou plusieurs valeurs qui seront stockées dans les zones de mé-
moires connues du système. 
- TOTAL: les résultats obtenus par le module de totalisa-
. tion seront stockés pour préparer leur édition. Il y aura 
autant de zones de stockage qu'il y a de niveaux de ruptures 
prévus par la commande. 
- MOUIF; Es sayons de tl,gager 1 Bana e nt r er dan~ les d ét a i ls , 
le processus qui sera suivi par le module qui traduira cette 
commande: 
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- retrouver la zone de mémoire contenan t l'enregistre-
ment à modifier. Cet enregistrement existe en mémoire depuis 
la phase de sélection; 
- effectuer la modification nécessaire: remplacement 
· du libellé ou le montant f~ourni comme paramètre dans la com-
ma f).de 11 i'10Dl1'' 11 ; 
- écriture de l'enregistrement sur disque ou bande à 
w1 endroit convenable; 
- conservation en mémoire de l'enregistrement pour 
l'édition, étant donné qbe toute action de modi f ication est 
suivie · d'une édition, 
Il est bien entendu possible de prévoir dans .ce module un 
blocage de l'enregistrement concerné par la mod~fication contre 
une mise à jour simultanée car cela entraînerai t la création 
de résult ~ ts incohérents. 
- 'l'RANS1'' : i'our cet opérateur, il faut disposer d'au m.oins 
deux occurences d'objets: un article-origine du transfert 
et un ou plusieurs-articles-destination du transfert, 
Le module spécialisé dans l'exécution de cette ·commande doit 
pouvoir identi.fier en mémoire les zones contenant les articles 
nécessaires au transfert. 
Les articles ainsi modifiés sont ensuite réécr i ts à l'empla-
cement convenable dans le fichier, Toute action de traHsf~rt 
sera suivie d'une édition. 
-SOLDE: Le module de calcul des soldes aura pour tâches · 
prin cipales: 
- l'acquisition des valeurs tles opérantes; 
la réalisation de la soustraction et le stockage 





Les états imprimés budgétaires sont fournis par le 
système sous forme de tableaux. Un tableau c~nprend un cer-
tain nombre de colonnes plus le titre de l'état, le titre de 
page et l'intitulé des colonnes. 
Etant donn é que la structure de l'état est . définie par l'uti-
lisateur au moyen <le renseignements figurant dans la commande 
11 A:F'F.1Cll~ 11 , le système, sur base de ces renseignements, fournit 
en sortie un texte source dans un langag e évolué, contenant 
l a description de l'état ainsi que les traitements à accomplir 
pour la prod uction de la sortie. 
Il y aura un module d'édition pour la production de chaque 
état standard, ~iuant aux formats libres, un module d'édition 
est prévu pour chaque mode de format, il y en aura d~s lors 
trois. 
], 'édition de l'imprimé se fera par groupe d'édition. P~r 
groupe d'édition, il raut entendre une _liste ordonnée de 
types de lignes qui admettent la même condition d'impreffiion. 
l>'une façon génér•le, on distinguera les eroupes d'édition: 
- en-tête d'état 
en-tête 
- ..._·_ ctéb.ail 
- total 
- total ~énfral~ 
CUNCLUS l ONS 
L'objectif de ce mémoire a été tle décrire un langage 
permettant aux gestionnaires provir1ciaux de réunir rapide-
ment toutes les inî.ormations dont ils peuvent avoir besoin, 
concernant leur budget. 
l'our compléter notre étude, il était nécessaire d'aborder 
les aspects suivants: 
- la description de l'implénientati~n du 
langage; 
- la mise au point de cette implémenta-
tion; 
la réalisation des tests du langage 
ri ermettant de vérifier si les objectifs attendus ont été 
atteints, à savoir l'assimilation aisée du langag~ par un 
non-i11formaticien, l'extensibilité de ce langage et son adap-
tation à l'aide à la décision. 
Dans l'état actuel de notre travail, les spécifications 
du langage sont des propositions qui méritent d'être appro-
fondies. 
Toutefois, en tant qu'instrument d 1aide à la décision, 
le langage que nous proposons est conçu pour traiter des 
questions qui ne sont pas prédéfir1ies, mais qui restent dans 
le champ d'application relatif aux budgets de la ~rovince. 
Dans le ca~ oà ce champ s'avàre restreint, la modularité 
des commandes permet d'en augmenter le nombre sans modifier 
les commandes existantes. 
Enfin sur le plan des possibilités offertes. par le lan-
gage, il est certain que seule une utilisation effective nous 
aurait permis de juger de l'intérêt des options que nous 
avons · ~oisies et de la nécessité de les conserver ou de les 
modifier. 
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0.0. Exercices antérieurs 




Impositions et redevances 
• A ssurancen 
Autorités provinciales 
Administrat~on provinciale _ 
Cérémonial officiel 
·rormation · administrative 
Appareil fiscal et financier 
Patrimoine privé 
Parc automobile 
Service technique des b~timents 




Etude des zonings industriels et commerciaux 
Commerce et artisanat 
Industrie 
Production et transport d'énergie 
Tourisme 
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Culture t,t l.uisirs 762 
770 f:lea.u>i Art a - /\ rchéol ogto - 11 ru tee lion de la nature (, 
· 790 . Cultes 
no 1 
8:S3 
Oépsnses· gén~ralaa pour intHrv. sociales 
Aséiitance Sociale 
840 /\ ide eocjale 
843 Aide familiale 
860 Relations du travail et protection du travail 
870 Hygiène publique e.t santé publique 
872 Etablissements da soins 
• 877 Eaux ueéos 
922 L ogem'ent 
Code économique: ·validité suivant les valeurs da 
ci .. deesous: 
















082 . Dette 
0B3 Total 
(jgo . f rans farts 
091 I nves tiss amants 




990 Total exercicesantérieurs 
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